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PREMIERE EDITION
Toboitto, 21, 1 h. a m.—La prM- 

•ion eat à peu prè* n« rmaie depr ia 
Ontario jusqu'à i’Atlantique L»* 
temps a été pluvieux dans le Mani­
toba . t la Nouvelle-Ecok*, et beau 
dans les autres parties du pays.

Maximum des températures — 
Qu'Appelle.f»6 .Winnipeg. T-j ; Mont­
réal. 05 ; Québec, 66 ; H&i:'tX. 70.

Probabilité» pour U» prochaine» 
vingt-quatre heures:

Haut Saint-Laurent — Venta du 
•ud et du sud-ouest, temps beau et 
nuageux devenant pluvieux, tem­
pérât urs stationnaire ou un peu 
plus haute.

de fouet ce matin à la prison cen­
trale. Tous trois sont accusés d’as­
saut criminel sur Elizabeth Richard­
son, une des odictem de l’armée du 
salut. Ils avaient été condamnés 
par le juge Drew à deux années 
ùYmpr/sonnement aux travaux for­
cé» et à trente coupa de fouet. Ils 
ont reçu les dix premiers coups ce 
matin. Wm. Turnbull fut le pre­
mier supplicié ; attaché solidement 
il reçut Ws coups sans crier et sans 
man.fester la moindre douleur. Le 
supplice fini il se mit à rire et en­
tonna un chant com.que. Ce fut 
ensuite au tour de Wm. Leader qui 
endura l’ignoble supplice avec le 
plus grand calme : le sang jaillit 
au deuxième coun de fouet. Il n’en 
fut pas de même de Frédéric Sheadv 
qui poussa des cris déchirants au 
premier coup Tous les spectateurs 
de cette scène étaient émus.
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Situations vacantes
Deiiidodez à vos Maivhanils

Eiritoi’iî:
Le oommeroe do betr.il

QrlRiîc, 20—La chamore de com- 
merce, a sa dernière assemblée, 
a discuté la question du com­
merce de bétail. Il a été dé­
cidé de pr.er la commission 
du hàvre d’oJrir un bonus au 
steamer qui prendrait l’initiative 
du transport au bétail à Q ébec. I ’ 
président de la chambre doit avoir 
une entrevue à ce sujet avec les 
commissaires du havre demain.

Beau trait de dévouement 
—Deux jeunes gens de cette ville. 

M. Oauvreau Beileau, Üls de M. le 
coroner Beileau, et M. Alfred Smith, 
élève de philsophie au Séminaire 
de Québec, pariaient ensemble 
de l’ile d’Orléans avec une embar- 
cat n pour gagner le large Quand 
les deux amis furent arrivés à une 
certaine distance du nvage.jugeant 
que l’eau était assez profond** pour 
s’y baigner à Taise, ils résolurent 
d'y prendre leurs ébats, avant de 
passer outre.

M. Beileau se jeta A Teau le pre­
mier, et quoi qu’excellent nageur, 
il ne reparut plus à la surface.

Lejeune bmith,bon nageur aussi, 
s'apercevant que son compagnon 
pouvait être en danger de s* noyer, 
n’hésita pas à aller à sa rescousse. 
Au premier plongeon, il put saisir 
par ses vêtements de bain son com­
pagnon et avec une énergie et une 
force dittieiles à concevoir chez un

i’eune homme aussi frêle, il réussit 
, le déposer sur le rivage.

11 était temps,car Tasphyxie était 
commencée ; le sang sortait par la 
bouche et les narines de M. Beileau, 
et ce n’est qu’à force de soins qu’on 
parvint à le ramener à la vie.

La lèpre
—Il y a en ce moment à Québec 

un prêtre qui a vécu de longues an­
nées au milieu des lépreux, à la 
Uuyanne. C’est M. l’abbé Charles 
Warren Currier. Dimanche soir, il 
donnera une conférence à l’église 
feaint-Patrice, et il compte sur le 
conccars des âmes charitables pour 
élever un hôpital destiné à recevoir 
ces malheureux.
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Un pont mobile
—On a fait aujourd’hui l’essai du 

pont mobile du chemin de fer Qué­
bec et Montmorency, sur la rivière 
Baint-Charles. Conduit par 4 hom­
mes le pont a opéré son évolution 
en deux minutes, et par deux hom­
mes en trois minutes.

E oie Normale Laval 
—L’école Normale va, dit-on, être 

construite par le gouvernement, 
dans le voisinage du bloc Bilodeau, 
sur la Grande-Allée.

Les plans qui sont faits, sont 
grandioses.

ün se propose d’y installer les 
écoles du soir, et les professeurs 
seraient recrutés parmi les élèves 
maîtres de TEcole Normale.

C’est du moins, dans cette bâtisse 
que serait le siège principal de ces 
écoles, et Ton choisirait cet endroit 
afin de réunir les enfants des ditî’é- 
rents quartiers de la ville.

Personnel
Ottawa, 20 — L’honorable M. 

Dewdney, ministre de l’Intérieur, 
est arrivé ce matin des côtes du 
Pacifique ; il se déclare enchanté 
du développement de la partie 
ouest du Dominion.

—La santé de Thonorable M. Mac- 
Dougall s’améliore chaquejonr.

Beau Carillon
—Un magnifique carillon arrivera 

à Montréal par le vapeur de la li­
gne Allan, en destination de 1 église 
fcaiiue-Brigide d’Ottawa. C’est le 
premier carillon de cette sorte qui 
sera introduit au Canada. Il est im­
porté par MM. Castle et fils, de 
Montréal. Il sera formé de 8 cloches 
donnant autant de notes, pouvant 
être entendues à une distance de 
deux milles.

Secrétaire
—M- l’abbé McCarthy, curé de la 

paroisse de North-Waltefieid. sera 
nommé secrétaire particulier de *a 
Grandeur Mgr Duhamel, en rem­
placement au révérend Père McGo­
vern, qui a été nommé curé de Té- 
glise .*5ainte-Brigide.

Aqneduc
__MM. Brender et McNaughton

ont commencé à poser la balance 
du tuyau d’alimentation de Taque- 
duc jusque dans le chenal de la Ri­
vière Ottawa. Il leur faut miner le 
roc à certains endroits.

Les colporteurs
—Les marchands du comté de 

Carleton signent actuellement une 
pétition qui sera adressée au con­
seil de comté demandant qu’une 
forte licence soit imposée aux col­
porteurs. Ils allèguent que lour 
commerce est complètement détruit 
par ces colporteurs qui ne contri­
buent en rien au revenu des diffé­
rentes municipalités.

Une etcpMsonneuse 
Toronto, 20—Une femme du nom 

de Steedman a été arrêtée sous Tac- 
cusaîion d’avoir empoisonné ses 
deux petits enfants avec du vende 
Paris.

Cas naturel
Sàïnt-Barnabé, P Q., 20—Le 

puits de gaz naturel que Ton a dé­
couvert en co village attire tous 
les jours une foule de curieux. Le 
giz sort continuellement avec une 
force extraordinaire, les terrain» 
avoisinant sont tou» imprégnés de 
gaz. bi ce gaz n’est pas exploité 
par des étrangers, on prendra les 
moyens de s’en servir dans notre 
village.

La peins du frost
Toronto, 20—Trois jeunes gens.

Wm. Leader et F

Nouveau port
Paris. 20—Le président Carnot 

s’est rendu à la Rochelle Charente 
inférieure , où il va inaugurer le 
nouveau port de La Palisse. Il s 
prononcé un discours dans lequel il 
a dit que la France mettait gra- i 
docilement fin aux luttes impuis­
santes des partis et que tous les 
Français étaient unis.

C’est leur devoir, a-t-il ajouté, de 
montrer au monde que la France 

j est calme dans sa force, inspirant 
i la sympathie aussi bien que le res­

pect.
La prota-rtion on Franco

Paris, 20—M. Ribot, ministre des 
affaires étrangères, a prononcé hier 
soir à Arras un discours sur la pro­
tection du commerce. 11 a déclaré 
qu’il demanderait à la chambre d«-8 
députés de se souvenir que la Fran­
ce n’a pas travaillé uniquement 
pour elle-même. Elle a pour clients 
toutes les parties du monde qui ont 
formé un élément de sa richesse et 
de son influence politique.

11 n’y a pour le moment aucun 
sujet d’inquiétude. La France est 
tranquille mais vigilante; elle peut 
continuer en toute confiance à tra­
vailler au développement de ses 
ressources.

Collision
Paris, 20 — Une collision entre 

deux trains a eu lieu sur la ligne du 
Jura et de Simplon. Quinze per­
sonnes, qui étaient pour la plupart 
des touristes ont été blessées.

Lo choiera
Paris, 20—On a établi dans les 

ports du sud de la France une qua­
rantaine pour les navires venant 
des ports de la mer Rouge.

Le oomto do Paris 
Paris, 20—Le Figaro dit que le 

comte de Paris va probablement 
renoncer à la visite qu’il se propo­
sait de faire aux Etats-Unis à cause 
du mécontentement qu'a produitici 
le bill McKinley.

Tempêté
—Le gouvernement a envoyé des 

secours aux victimes de la grande 
tempête qui a dévasté dernièrement 
plusieurs villages du sud-est de la 
France. On dit qu’un grand nombre 
de personnes ont été blessées du­
rant cette tempête.

Le cardinal Newman
Londres, 20—Une messe de re­

quiem pour le repos de l’ârri< du 
cardinal Newman a été chantée ce 
matin dans l’Oratoire de Brompton. 
Le cardinal Manning a prononcé un 
éloquent sermon. 11 a dit qu’il n’é­
tait pas temps encore de mesurer 
complètement les œuvres de feu le 
cardinal Newman, mais qu’il était 
le seul homme qui eut changé si 
ouvertement les idées religieuses 
de l’Angleterre. C’était un génie 
inspiré qui a jeté en Angleterre des 
bases solides pour l’Eglise catho­
lique.

Tompcte
Londres, 20—Un orage épouvan­

table a ravagé tout le pays entre 
Excideuil et Miremont, dans le 
midi de la France.

En Arménie
—Selon une dépêche d’Erzeroum, 

le gouvernement est en train de 
fournir des carabines Martini aux 
Kurdes. Les chrétiens ont coupé 
les fils télégraphiques.

Quatre Arméniens qui s’étaient 
révoltés contre les autorités ont été 
étranglés.

Choses d Allemainiè 
Berlin, 20—Un décret vient de 

paraître ordonnant la formation 
d'un nouveau régiment de dragons 
à dater du 1er janvier prochain.

La Gazette universelle de Munich 
et la Gazette de Colonne ont formé 
une ligue contre le générai de Ca- 
privi ; ces journaux demandent 
qu’on mette à la tête des affaires 
un homme plus habile et plus éner­
gique que le chancelier actuel, et 
en même temps ils protestent con­
tre le renvoi du prince de Bismark.

La retraite aux flambeaux qui a 
eu lieu dimanche à Kissingen en 
l’honneur du prince de Bismarck 
était très imposante. Le prince a 
prononcé un discours dans lequel il 
a vivement remercié la foule de son 
ovation.

Guillsazno II en Russie
Narva, 20—f e matin, à neuf heu­

res,le tzar et l’empereur Guillaume 
se sont rendus en voiture à Jam- 
burg, où ils ont assisté aux manœu­
vres militaires.

Un crime mystérieux 
Rome, 20 On vient de recevoir 

la nouvelle d’un crime horrible et 
mystérieux. Quatre hommes armés 
et* masqués sont entrés de force 
dans le couvent Lospeco à Marni 
dans TOmbrie 
part des moines 

I^»s envahisseur 
moine» restés pour 
vent, en ont bîesM 
battu un garçon 

I mourra.
1 Ces meurtrier» 

rien emporter. On se demande qu 
peut avoir été le motif de ce crime. 

Cyclone
Berne, 2ô—Un cyclone a ps»«é 

aujourd’hui dans le canton da Naud 
et à cansé d'immense» dommages. 
Les village» de Lavalée et de Foux 
ont été dévastés : de» forêt» en* iêr**s 
sont détruite». Plnmeur™ personnes 
sont ble»sées. La tempête n’a sévi 
que durant trois minute*.
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X___________________________________ X
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Plonncur S A. Wood 4k Cio A ruban, mn 
chines n moulures norroyour.

et quantité d autres ma. îiins.»a travaillé 
le bols.

MAWUlTAI’TUKrS 1 A R
H.T.CHALIFOUX A.CIE

No 193 RU K «ST-URBAIN
MONTREAL K mai r, m

POUR LES ENFANTS
CHCCGLATàlaCREME

!>!•: 1>.VVV >-40 IN

r*Tn«^d* contre les ver», le plus plaisant 
et le plu» -Or qui ait encore été offert au pubb
RECOMMANDE PAR LES MEDECINS

En vente j»artniit. iîc lu liolte.
10 mai mj» -tan H

MUSIQUE NOUVELLE

j A. GRENIER. A.O.P.

AKJ KNTF.im FT IKOFVTFTTR CIVIL
bOLUCITKUR I»* PATKNTKS

Bureau: 17 Cote dr la Placed'Arme» 
MONTREAL XlaoUt-la

(EMILE VANIER

<Ancien élére del'Acole TViIrtaehnlqne»
Ingénieur Civil et Arpenteur

10 RUE M JAUqUKS 
Fn face «!n ear» ' C i> *• d \rm*».

Demande» d* HREVKTrt D'INVKNTION, 
Mnnjuo» «Î* ‘ *>mmenj«, uto.. prépar** » jHMir 
U Cana*la et 1 élraiiKor. 14 mai— 1 a

FKVIl L F TOM Dt: LiPKKSSF

H1STÜ1RE D'AMOUR
l'KFUl 1 HK I* A H Tl R

i/Kntunt Trouvée 

XXIX 

(Nuifé)
SI c’est oomniF ça. quAtu! j’au- 

r.ai servi le *lt']eunoi- de madamo, jo 
nas rAiiiasst r mou baluchon i*t Ûoo- 
ler ni a malle

Julie quiit* sa luattresso pour 
A’ocviiper *ie scs préparatifs

Allons, tout marche comma je 
i» voulais! pensa Mme Paument 
restée seule, t lie partira demain 
sans avoir rien appris et sa langue 
m* «« r.» point â craindre

Kugémc mit lout en ordre dans la 
chambre de Thérèse, de manière 
que cette 1 hambr»* pan'll n’avoir 
pas été occupé* la nuit précéd* nt«\ 
puis elle s'habilla d’un ooatume 
sombre, glissa dans son port «•feuille 
la lettre écrite par la jeune fille, sor­
tit, prit une voilure, et donna 
l’onlre au cocher «le la conduire rue 
buml - Florent m il I’luMel Bitter.

I h veille, en faisant s« s c«>urs«*» 
avec s«»n pr«*mtcr soin axait
été «l'aller A la maison d«* banque «lu 
bar«>n ««ncftisser 1«* chèqu»' dont nous 
avons signalé la prés, uec dans une 
lettre aei omiiAguant l«»s é«'rins en- 
\ o\ é» ia v«‘ill«' nar !«• milli«'nnnire â 
l’avenu*1 Trudalne, quelques ins­
tants a\ant sa visit**

File avait « ncamsé la s«>tnine en 
(««•aux DilDda «!«• bantiut* t«»ut n*'uts

l.os oust am «*s prénentes r«*n 
liant i«* mariage impossible, le «h* 
voir étroit s'imposait â elle «le n** 
timer â Georg*** Hitt«'r l’argi'nt 
donné par lui en vue «h* «*«* mariage 
et 1«H bijoux faisant « n amdqiie 
s«»rt»* partie *i**s cadeaux *1*' la eor 
beille.

Fugéni*' Pnumont ne IVntendalt 
pas ainsi la pensé»* seule d’uim 
r« stitut ion lui semldait aiisurde, in 
adm IsHihlo.

Bien certain** «jue l«« banquier ne 
réclamerait point, rien au monde 
n’aurait nu la décider à «e séparer 
d«‘ ces billets «i»» hanuiie «*1 «1«' «‘« a 
joyaux «pu allai* nt lui devenir si 
utib s, si indispenaaiiles.

Arrivé* rue Saint l'l«>rentin, elle 
«leinanda au concierge si lo barou 
était visible.

Georges Hitter «initiait rarement 
son hôtel le matin, Hauf au prin- 
teinps, oïl de temps A autre il mon­
tait â «•li«'\,al et passait une heur** 
au bois avant de déjeuner.

Le concit'rge répomiit «ino son 
infiltre n’était noint s«irti, lit réson­
ner h-tinibr** a’annon****, et invita 
Mme Daumont â trav«*rser la cour.

Un valet «le chambre attendait 
sous la marquise vitré*', sur la plus 
haute mar«*he du perron.

Il introduisit la visiteuse dans un 
petit salon d’attent»*, et prit Ha«*ar- 
t«* ^>«»ur la porter au banquier.

Gnvn*1i ir 
d doser 

• .
1 Baker, b 
raison, la*
lo»r.a *t «U'-si bon n*.

mMital on 
< e i par i »: «• l"'
mon hs pot k« ■ r. le* 
I.- meillrur ri* l'ann^r^ 
lu «onimerci 
v»U*s (Ihii»*

1

r 1 .■ netioftala l I riinn. sa» i 
lo'itss I- » familles «-anadieDi*
* «* r*i«» «• a 1. '2«**. val»« pur I . 

mpirs ri’A1 * *ir la vais* de a 
D«.rvt'a vais* p 1 J attlenr <!* : .

; ! a Prière «an l.a 
* ivci* us*, un iou m*«r 

A ' ImTos. tr*» i< ii«- 
. .tlille Fle«ir». |K)lk.i. 

l«*r ; aussi. prét*Mt*onr 
autf'inn*. I*» derr.ieren *i«« 1 
lu N*w York. **▼ .;r Th* 

,rU*. i»«r Mahl*r. *t The Berlin, par Himi.n 
• 1 a «m. nous donneos i* » im lljodv» «i*

(
No 181 rue St Hubert.
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\ CI IT A V EN DK E * »! ' ... H
(iEK- I ne r^ldene* de nr»n ere .■ * 

«« 1* cmtre de 1* ' ill*, a .« ndr. »»; 
attirer. |»>ur de» fn*i»*»n- «•*« lotf *»*» 

*lr*»»* r » J Beau.ai». 3üu me D r

dans** h ^ ork«
wAf/ri:i« m-RKirr

2'» ruo liloury et 2^2G ruo S le Catherine
1 mai—1 aa

ABTIIFil GUAVKL

fCl devant avec F. E. Gilbert) 
rsBKf* a’tt nr

PATRONS ET DE MODELES
637, rue Craiq, 637

Fn arriére de la lié! i»»* Worden. King A-. 'Tan* 
Montréal

!>esdemifr« perfe*-’ n«;.n*tn< n ta «lan» I in<l*it. 
trie flu tnnrTi.m* du i» i1*. *t gran*le fa -ilita 
jour t/*ut*^ «ort.-s d'ouvrage». Toi^dea. i»»!.*»*

t«.ur pharma* i**fi s, balle» en Ik»!», m*»' •» a 
icoton», ornement* «1* u»ut*‘» aorte*, ti i< » 
j <»ur teiejfraphe « l téléphone.inalll* t>et talon* 

p<,i.r je 1 x de '•-«• ^u' t.niaiK-hen pour plun* aux 
N. It Toute* s'-r’es d'o*ivn»g«-4 en bol* 

promut* ment ex «ci tua. 7 nov. I

La Célébré Poudre a Patisserie

COOK’S FRIEND
(I/AMI DE FA CUISINIERE»

Ia me UI en re *•! la Mmle »ur laquelle on 
pnlsH

Notaires

1 ». < >i< >1 e 1 .>

Notaire. 1*44 rue Notro-Dama
Fr.tr*- l.v ru*' Bons«eo«irs et l«'ran‘" Dalhonsla. 
'I < l*'phone H*il 2672. N. It. Attention *|kv 
*i.i • «ni. r*‘i(l*‘iii4'iit>*<1i‘«succcNMtons. |>artagas 
«1 v« nt* r. «i* iiK-n» <le nniieure. itun-nu ouverb 
de e hr« .uin. a V brw p.m. 10 «ept—I a

Confiseur*.

J. >\ a i .1% 1 :ir
OONFIHKUR

52 Rue Donsecours, Montréal.
Rirr.ittaef *ni*rrrto» faits t/»n»to» tonrs. I/o» 

rr*ir< ► 1 »»r 1» mall*'«ernnt promptement«xéou 
t4-« halle tie rafruicbiNiieineutH. 6«*p. la

Peintres

I’. Kl). ME LOCHE
lAitclen éléve de M. N. Boeftaata el pro-

ARTISTE PEINTRE
Iiéeoratloo d «tliliot* publics, rollgtauv aft

r.' lb.
P» - rnrr • 43 r i* de» Allemand^
At« li* i> 7. rue h*iüLe Julio. 31 œt. la

f^mp’er »o«i» lona le» r 
AaHiire/ vou» que • haque 

cetle vigneti*.

kpp^*rr«
paquet porte

r I

biZ:. nuZtJÆ
Et le nom fl n » « 

Au< un*;
Mrf.AftK

Médecins Vétérinaiees

O. FORTIN
MEDECIN VETERINAIRE

Heure* de bureau, d* 8 a 10 et du 4 a é
BUREAU KT INFIRMEKI4

679 rue Craig,
Téléphone FMéral : «VC.
Hur* -«'i du »**ir 14» rue Uhamp d» Mar»
'I raMeme.nt de U/iiteH nialadi*-' do» amina'it 

rieii)«'»t.qu*-H. ‘M fév 1 a

Plombiers.

SASTiEN & GAGNON
PLOMBIERS SANITAIRES

Fertlanliers et Couvreurs
Puoetir* d Api»are 

chaud* * t * 
et il*>»

1 a (Int. t 
Vapeur, 

u prexHiot

. Ad-, a 
Haute

Eau

1955 RUF. STE-CATHERINE
Prix tre» mhxI* 4 lOJuil I a

Hotels.

HOTEL LÉONARD
212 HU K HT-LAURENT

Liaueurs et Cinares de choi».
■ute bésre. Huilro» fratrhe«roeiie»
1* »/. <. « * ratrai* bi»eem* r« » de

N B. 1.1.« ecur.t «jM»*;»e j'««;*j»6 
io«*du piiUtc.

Montf'Xal

V*a d -.oer ru* <»‘ **rv t-r •> r:.- 
« r-» • r a FM i • r.ai/d. No 543 ru* i * - -■

I ter. __________________ 2iv *
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P
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(/' John Jabatt, Jondon

soft/ reccftftits /es Q/leif/eurs

ESSAYEZ-LES.
Victoria Bottling Co.

20 et 26 rue St-Diz^er
F£UI AGENT- V MONTHZAL 

li u«90—a •—1 a

LU BY
POUR LES CHEVEUX

Varticle de toilette 

le plus a g réuJjle; remet les 

clts vewx gris à leur 

Cf ml* i. ~ naturelle et les 

h e de tfjmJji.r.

• JtMLL «Gao LHiMlbTfcb. 60 CTS.

Bn c«* nioitHdit il était envtrondix 
heures un «jiiNrl.

Georges Hitter 4*11 costume d’in­
térieur un pou trop j«*uno pour son 
ftg*», chetniM*' do sou*, pantalon et 
gilet d** fiaiioUo blanche, vtxaton <1** 
velours noir, itHsis au coin «lu feu 
dans son cabinetde travail, dépouil­
lait sa rorrospotidatme particulière,
1«*h lettres d’afiairon étant ouvertes 
dans ses bureaux.

D’un g* Hte distrait il prit la * arte 
«lue lui présentait I** valetd«* eham- 
bre sur un plateau «le v<*rmeil, et 11 
y jeta les y«*u*.

Kn lisant l«* nom d’Eugénie Pau- 
mont il éprouva soudain un serre 
ment de «*eur indéfinissable; Il re­
çut dans l'entendement ee coup de 
4 loi ha dont pa i la Balaao. at qvl
toujours annonce «juehiuo chose d«i
Datai.

Une voix Intérieure lui cria 
C’est un malheur oui vient Y 

Affreusement pâle, il s** leva.
Amenez ici Mum Paiiniont, h fl 

tez-vousl. «lit-il d’une voix A 
peine distincte tant l’émotion la 
rendait tremblante.

Kn même temps il voulut faire 
quel(|u<*s pas \ la rene*>ntse d’Eu­
génie. Mais l 'émotion dont nous ve­
nons de parler le paralysait; ses 
jambes amollies refusèrent «le le 
porter, et il f'it obligé *1** s’appuyer 
au dossier du fauteuil placé près de 
son bureau.

l.a hîinme du sous-chef apparut. 
L’expression profondément at 

tristée *le son visag«iftappa «J*- nou­
veau le baron au eouir «n confir­
mant s* s pr«*ss«*utlinents.

Hur le seuil Mme Daumont s’ar­
rêta. surprise et épouvantée «le la 
profiigieuse altérati«>n de traits du 
banquier et «i«- sa («Aleur sinistre.

Tous deux restèrent un Instant 
mueta, lnimobil« H, en face l’un «le 
l’autre, h«« regardant

Hitter, I«j premier, rompit ce si­
lence.

Un «lisant, que je suis heureux 
<l«i v«»us voir « «; matin, je menti- 
rais dit-il de sa v«>ix fléc*>mpo- 
sé*-. Votre|présence m'effraye 
il me semble «jum vous rn’app*>rtez 
une mauvais*; n*juv*/ll«* Ah! si 
Dieu permet «pie je me tr«jrnpe, 
parlez vite! Hassures-mol I

En venant tr«>uver celui qu’un 
Instant elle avait regardé comme 
son gendre, Eugénie Daurnont ne 
comptait pas 1«* moins «lu m«>n«Je 
lui raconter que, selon toute uppa 
ren«:e, sa fill* avait pris la fuite 
avec un jeune bfjmme ; A «^uoi b«jn 
divulguer «relie Ii«>nte7

Il valait mille fois mieux, A tous 
les points «Je vue, laisser croire à 
la mort volontaire <!*• la pauvre en 
tant.

Kl le conservait ainsi blanche 
comme neige la réputation de Thé­
rèse, et eib- sauvegardait l'avenir;

r «*t avenir »i bril ant «pi’elle ne se 
résignait pas à croire irrémédiable 
me 11L perdu.

Ne *«rrait-elle point assez habile 
pour renouer un jour les liens bri 
h h, lorsqu'elle aurait retronvéThé 
r* •«*: si elle devait la r* trouver 7 

Quand b- banquier eut fini de 
parler eIJ«; fit «leux pas vers lui et. 
pour toute réponse, tirant «le sa 
poche la lettre écrite sons la dictée 
«lo Gaston Dauberive, « Ile la lui 

J tendit d’un geste tragique, puis 
| quand il l’eut prise, elle cacha »a 

têt* dans s* * mains et «-Ile éclata en 
sanglota convulsifs mêlés «Je gémis- 
sementa sourds.

Nous n’étonnerons point nos 
leurs en leur affirmant «pie cette 
comédie Infâme fut joué«j avec une 
perfection (|u’auciinegrande artiste 

fût-* e même Mrne Emilie Larou 
dans la " Fortenae de Fain” -n’au­
ra il pu surpasser.

D« h<h «1 '-gts tremblants comme 
ceux cl un fiévreux «Je ia campagua i

de Koiua, Georges» Hitter déploya
Uutrnu’ut la i«*ur«v

Au milieu des oxploaions d«* aou 
faux i« »<*spoir Mmt* Daumont. dan* 
uu«* i « n*« « »i'infernal égx>i»mc,gucl- 
tait A la dérobé# l’imprcsalobqu'al­
lait produire la laoiur# d# c#tt# 
lettre.

L’impreosion fut terrible.
A chaqu«* ligne, A * haqu# mot, l# 

viaage du bar« i» •*«• décomposait *1# 
plus en plus ci prenait une «*xpr«*s- 
aion d'ungoiss»* *,rtri»> able, d'iudlci- 
ble crtarcinent.

Quand tl eut achevé, une aour«l# 
exclamation laillit »1«* s«*s lèvres

Morte! bégaya t-il. File est 
mortel et c’«*st mot qui Fai tuée! .

I t» papier latal s'échappa de sa 
main.

Scs yeux s’injectèrent «le s.ic.g 
Son visage devint d’un rougesom- 

bre.
II battit l’air de ses «leux i ra», 

s’abat lit sur le tapis comme une 
mass# #l ne donna plus signe do 
vie.

1 a femme du •oua-©h«*f, ainoètv- 
rement épouvantée l'elt** lois, mais 
etmservunt t«»uj«»urH s*‘n s.*ng froid, 
ratnassa ia l«*ttr*' «lésa fill**, la i« - 
plia, la mit dans sa i»o» h« . i*uis *. v 
lançant x«»rs l» port«‘qu'ell** *'uv rit, 
upiH'la au s«*c»>urs *1*' tout* h Fs 
ti>rc««H tl«* sa v*'ix.

l.es dom«*stiqiies accoururent.
1 i, « o| ant F '•« malt r* * tendu, 

raidi, pareil A un cadavr»', ils poiin. 
sèr«*iit d«*s cris d’«*ffr«>i « t «le »l»»ul«îur, 
car, chose rare ! ils l’aiiuaisnt.

11 ne s’agit pas d«i perdre la 
têt»*, mais d’agir ! leur «lit Mme 
Dauimuit Vit# ! vite, un n»éd***'in !
M. Hitter causait av«««* moi il est 
tombé bruH«|U«*m<*nt A la renverse 

G'est un*' attaiiu# «I’ap«»plexi«' 
H.tns d«>ute il sutura d’un«» saigné# 
pour U* sau\ «*r

Ki«ui «l«> plus raisonnabl# que oaa 
paroles

! «■ premier valet dechainbr# s«*r- 
tit «*ii t«mtr bâte pour aller char- 
cher un médecin.

XXX
l'u atteiidant 1«' r«*tour du valet 

d«s chambre ramenant un docteur, 
les iintn'H domestiquas s«>ul*'vèrent 
l»« baron et l«* portéraut dans sa 
«'hambn*.

t "était une «‘onfusuin, un br«iu- 
haha lnd«*scriptlbl«*s.

Mim* Dauinont, profitant «lo <;es 
qu«dqu«»s miuutf's d’aiisolti désarroi,
Jug«*a complètinncnt inutlla d’al- 
i« iuir«* l’arrivé# du métlei’iu.

A quoi lui s*‘rvirait«l’atlVoiiler des 
émotions assurénieiit pénibles ?

Kilo saurait toujours asses tAt si 
Georges HiUor était mort ou vi­
vant.

En <*onséqu(»nc** «dl«* reprit 1a che­
min «b* l’avenu** Trudain**, parfalt**- 
mant sùr«» «jue «|uoi qu’il advînt, la 
somme anouissée par « lb* Is veille 
u«« lui s**ralt point récla.née.

Anrès 1111 «léjeuner rapide, «*ll# 
s«»rtlt «b* nouveau.

Il lui fallait, pour suivre la plan 
tracé par elle, trouver au pins vite 
un appartament ai déménager sans 
retard.

Bn < hangeant de quartier ail# 
romprait d’une façon complète avec 
le passé.

4 V fut vers le faubourg Saint- 
Germain que la femme du sotis-chaf 
dirigea scs nas pour y commeiicsr 
h**m r«***b««r**fi**s.

Quittons-la momentaiiénmnt et 
reHMirnons A l’bAtel Saint-Florent 111 
oil venait «l’arriver « n toute liât# 
|«« médecin eomlult auprès du « orpt 
inanimé reuosant sur le lit.

lMi pr«'rni«*r coup «l’œil ce méde- 
ein reconout l’extrême gravité «la 
l'état «b* Georges Hitter.

La congeation avait été fou- 
d royauté.

Toutes le masures «ju«* comman- 
tait F* mu nation tarant prisât tor 

b« champ et avec une extrêmeéner 
gie.

Deux ou trois gouttes d<* sang 
noir Jailliront de la piqûre faite A 
la veine du bras gauche.

Le moribond ouvrit les yeux,-— 
Ses lèvres essayèrent de prononcer 
<4uclques par«*les inarticulé**s dont 
il fut Impossible «le deviner 1# h. ns.

< «!tt«» lueur d’existance devait 
être de courte durée.

Le médecin, convaincu «iu«^ la 
mort arriverait, d’un instant à l’au­
tre, * nvoya chercher le fondé de 
pouvoirs de la maison «b banque 
et le mit au courant delà situation, 
lui déclarant qu’il n’existait aucune 
chance «b* salut, <411** le brron ne 
recouvrerait point sa connaissance 
et qu’il fallait par conséquent pren- 
dre su plus vit# h s mesures Jugées 
nécessaires.

Eu effet, vers «leux heures «1s 
l’après midi, Georges Hitter rendait 
le dernier soupir.

( ’est A peine si le décès était cons­
taté «lepuls cinq minutes quand la 
femme du sous-ohef vint «.beroher 
des nouvelles.

L«dn de s’aflllger de la déplorable 
fin d«j celui qu’elle n’espérait plus 
nommer son g* ndro, elle s’en ap­
plaudit

Par lui seul le scandale pouvait 
êtr«« connu h«« dit-elle—Il dispa­
raît tant mieux t 

Telle fut la court# oraison funè­
bre prononcée sur lo millionnaire 
par Mrno Daumont.

A rt/ntinner
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M. Auguato bér-hard <«t à lô< her 
lea bottee d« M. Mercier «iana i if- 
Irctfiur. Il fait toujoura le m^n e 
métier lea bottea aealea aont < ban* 
géea.

Loa flroteurn du comté d> Itou* 
Ville, de Ragot ©t de Raint-Hyacin­
the font actuellement iea prépara- 
tifti néceaaairee j»onr organiai'r un 
grand pique-nique libéral en l'hon- 
ucur de l'honerabje M. Laurii rfqul 
aura lieu le 10 «««pteinbre prochain, 
àHaint-Paul d’Abbotaftird, dana le 
comté de Itou ville.

Un journal d© Paria annonce que 
It l'apc Léttt Sill aura 11 I • 
lion d’introduire moun peu une 
grande réfomio dana la diplomatie 
du Vatican.

Il ^’agirait d’adjoindre aux non­
ciatures apostolique», et surtout à 
celle» de première claaiie, telle» que 
J'ariu, Vienne, Madrid, Lmbonnc,un 
agent diplomatique laïque.

Le»Juif» d’Angleterre ont con»- 
tltué un comité qui, hour la prfsi- 
dence de leur grand rabbin, • 
chargé de rédiger et do présenter 
un© adrcMse de félicitatiouH A Son 
Kminence le cardinal Manning, A 
l’occualon de son année jubilaire.

Le» juif» anglais doivent bien 
cette preuve de reconnniHHance A 
l’illustre prélat qui a prodigué son 
zèle et sou intluenco au profit do 
leur» coréligiounnireH cha»Hée de 
Russie.

Le 30 août courant, Hou l.xcel- 
Jence le (iouvernour-fiéuéral et La­
dy Stanley retourneront A Québec, 
et le lendemain, cinq navire» de 
guerre de l’cHeadru de l'Atlantique 
€*ntrcront dans ce port. Ce sont les 
vhîhhcuux “lielloropbon.” “Cana­
da,” “Thrnsh,” “Cornu»'* et “Pa- 
trldge.” La flotte reniera cinq 
Jours A Québec, durant lesquels il \ 
aura une série de fête» brillante»en 
l’honneur du Prince C.eorge» de 
Gull©», qui commande la oaïuion- 
niôro “Trush.”

Le ministre de» douane» a reçu un 
certain nombre de lettre» de j er- 
■onnoH intéressée» dan» le commerce 
du fromage au Canada, lettre»dana 
lesquelles ou représente que le fro­
mage intérieur du Wisconsin est 
apporté A Montréal et A d’autre» 
endroits du Canada, classé dan» le» 
produit» canadiens et expédié com­
me tel dan» la Grande-Rretagno 
Cet état de chose» affecte sérieuse­
ment le marché et enlève au Canada 
la réputation enviable dont il ajoui 
en Angleterre comme producteur 
de fromage.

On a en conséquence suggéré an 
ministre de» douanes de forcer tous 
les exportateurs de fromage du Ca­
nada A insérer dan» le rapport four­
ni aux douanes : le nom de la fabri 
que et de l’endroit où le fromage a 
été fait ; tfo que chaque fabrique 
soit invitée A faire rapport directe­
ment au département do» douanes, 
tous les mois, de la quantité de fro­
mage vendu et a qui vendu.

Ou prétend que lu département 
de» douane», muni do eea rensei­
gnements, »er* en état de décou­
vrir les auteurs de cette fraude pré­
judiciable et do punir les coupa­
bles.

Jourdain nous conjure de discu­
ter la question de la taxe directe!
“ Mais allons donc, messieurs les 
bleus, prononces-vous, acceptes ou 
rejetas.” Et oumr Anne, ce brave 
M. Monnter, no voit rien venir. Il 
en est désolé pour le parti bleu où 
11 ne trouve plus do chef, plus de 
tête, plus d'idées I

M. Monnier, vous nous faites 
mourir do rire.

L’Ktvndurd s’est prononcé carré­
ment pour la taxe directe. Puis il 
e'eat ravisé en voyant que les Jour­
naux conservateurs attribuaient A 
M. Mercier l’Idée de taxer directe­
ment. Il a pris un »om méticuleux 
de dégager la responsabilité minis­
térielle do» écrit» île Jourdain.

>• Les journaux libéraux, eux, n’ont 
souillé mot: M. Mercier n’eût pu 
les désavouer, surtout P Electeur.

Et l’Efendard voudrait nous pous­
ser sou» le fou.

Nous répondront A son invitation 
en lui disant que s’il ne parle qu’en 
son nom, Jourdain n'a pas asset 
d'autorité pour engager les conser­
vateurs A se compromettre dans un 
•en» ou dans l’autre.

L'Electeur n'a pas Phabltude de 
se gêner sur les grandes choses 
faite» ou A faire par son Grand Mi­
nistère. Aussitôt qu'il aura ouvert 
le feu, nous somme» bien certain 
qu’il ne restera pas seul sur le ter­
rain.

Quant A la conduite do l’Etendard 
en toute cette affaire, 11 n'y a pas 
deux versions dans le public éclai­
ré. H a reçu ordre de sonder le 
terrain, avec l'assurance facile qu'il 
pourra retraiter si la chose ne 
prend pas et que son chef, M. Mer- 
ci»r, ne s’en trouvera nullement 
compromis.

Cette flnetse cousue de gros til
noir ne prendra pas.

Le» projet» de revis.on du tarif 
demain* r qui s’agitent awaueUe- 
mem au congru» de» Lu»ta-Uni» ont 
appelé au grand jour le» question» 
économique » qui n'éveilla*»ftt que 
de» jdl* » trèt vagi t> dan» l'esprit '1<j 
la grande ma»»e de» populations. 
!>epui» que en» q 
mise» A la di»
l'éducation populaire; a fiit d*' n- 
* b!« « progrès, »i bien qu’at^our- ( 
d'hui un grand Intérêt «’attache A 
la «olutlon de» problème» d’impôt 
qui ne ren* ontraient naguère que 
l’indiffér* nce générale. Une clause 
eurtout, la < U »© de» agriculteur*, 
a été éveillé© au ©enliuumi du 
iu’é.rts; instruite par le*» dé­
bat» de la preme, etc., elle a vu i» h 
deux part!» en poftM:»aion dn gou* 
veroeme nt uniquement préoccupé» 
d * U lutte pour le p >uv -ir, * trh< r- 
ch* r leur» élément» do combat dan» 
des combinaison» auxquelles le» In­
térêt» de» population» rurale* re*»- j 
talent complètement étranger», et | 
étaient constamment sacrifié» ; et 
ce sentiment •© propageant lente­
ment, mai» Mûrement, le» fermier» , 
autrefois isolé», ont fini par s'en­
tendre et »• grouper A « point j 
qu’aujourd’bui le» diverse»«oclété» 
qui «c sont créée» progrc^nivemcut , 
comptent un personnel évalué A J 
trois ou quatre million» de membre », | 
et forment cette espèce de confédé­
ration qui s’appelle l’Alliance.

Le point de départ de cette asso­
ciation, qui s'étend aujourd’hui sur 
tou» le» Fiat» agricoles de l'Ouest 
et du Hud, cet sommairement indi­
qué don» un document publié par 
l’Alliance do» fermier», où nous 
liHon» :

tin.- * rtfic • que n< 
requiert.

>ou»attei.. r.-» les meilleur*lé­
sai’ats de la ré /uion des inspec­
teur* d’écoles, dont noos donnerons 
au -.ai tôt que p' - oie le rapport
délibération».

QlESTIOfcS DE DROIT ET
REPUTES

Noos allons inaugnrtr daim no» 
donne» un questionnaire légal qui 

b sera pa» «an» une gr tnde utilité 
our un grand n -»mt>re de no» Icc-

la» journal est une tribune, une

I le» nouvel]* » »e distribuent en 
rnp» que le» * - ./ u * ; 

in. î.or* .»nt

E

di*multiple» qu’il *
▼signer.

In»truire, iutére!*H* r, ré' rt r/ '»*»*. 
la triple atir.bution du Journal
sérieux.

Rurmi i» » connaiftaan * » journa­
lière» que h homme» d’affairos 
doivent posaéder, 11 n’en existe au­
cune de plu» importante» que celle» 
qui »c rapportent aux matière» iiti- 
gisase».

est.on» légales, dan» le«i
omnun 
■u jour le

mrtoot, i 
Jour »a/

sentent 
on aie 
prévoir

“ Pourquoi le» fermier» et le» ou­
vrier» d'Etat ne s'organisaient-ils 
pas il y a quarante »>u cinquante 
an» ? Nous n’en tend Ions paa parl«*r j 
d’organiHation du travail alors. | 
G’estque nous n’entendlon* pas non j 
plu» parler de “ rois de l’argent, de 
monopoleur», do oompagni*** d*- l 
chomin» de fer, d< truvt*, . u*. ; d 
n’étnit pas que»tion do “ placer 
d** l’argent, des obligations, «les 
actioim IA où ils pouvaient faire 
le plus do bien ” ; d’influencer 
l’action du congrès ou de la 
législature des Etais. .'Maintenant 
le» fermier» sont tondu» par quel­
qu’un. ils deviennent tous 1**» jour» 
do plu» en plus oauvres. Me 1,1, 1c. 
néc.eMnité de s’organiser, il y a un 
vice radie al quelque part quand on 
voit ceux qui travaillent le plus, 
gagner moins, et ceux qui tra­
vaillent le moins gagner b* plus 
L’Alliance des fermiers a été orga­
nisée pour étudier les queHtion» re­
latives A la législation économique 
en ce qui les concerne.”

Comme on le voit par ce docu­
ment il y » de grande» souffrance» 
aux EtatH-Uni» parmi la population 
agricole, souffrances que les libé­
raux demandent A no» cultivateurs 
do partager.

LE CONGRES DES ÎNSPECTEURS 
DECOLES

Le congrès dco inspecteur» d’écolo 
tenu de ce tenips-oi A Québec hou» 
lu présidence do l’honorable M. 
Ouimet est d’une grande actualité.

Coh officiers sont plneés A la tête 
do notre système d’écolo» primai­
res, o’o»t dire leur importance ; 
chaque Jour ils «ont appelé» A cons­
tater les progrès on le» lacunes de 
notre instruction publique. S’ils 
sont compétents, labor;* ux, hou- 
oioux do leur devoir, ils rendent des 
services incalculables au pays. .S’il» 
ne lo sont pas, leur district d’ins­
pection croupit dan» l’ornière do la 
routine.

Il a été très souvent question d’a­
bolir la charge des insj i te .rs d’é­
coles ; mais av mons-lo, ce beau 
zèle provenait plutôt de la manie 
de leurrer l’électorat parties pro­
messe» d’économie» irréalisable» 
que de la eonvletion arrêtée de 
l’inutilité de ce* fonctionnaire».

Il faut un contrôle vigilant sur lo 
corps enseignant qui, A lu campa­
gne, n’est pas recruté parmi une 
classe très avancée. Il faut deacon­
seillers, de» guides Instruit», pru­
dent « et expérimentés, A nés Insti­
tutrices principalement, dont un 
bon nombre «ont do très jeunes per­
sonnes dépourvues de l’expérience 
pédagogique nécessaire. Que se­
raient les trois quart» do no» 
école» élémentaire» si elle» ne 
sentaient de loin ou de près l'ai­
guillon de rinspeetor.it? Que se­
raient-elles en face de l’apat lue des 
syndics scolaires, de leur incompé­
tence souvent, et de MndilVérencc 
désolante des parent».

Ces simple» irai'» suffisent pour 
faire voir l’importance da l’institu­
tion de» inspecteurs.

Mai» »1 la province veut en avoir 
pour son argent, il faut encore une 
foi» qu’elle puisse compter sur de» 
officiers d’instruction capaMts e* 
laborieux.

Or la position pécuniaire qu’elle 
ftut aux inspecteur» e»t simplement 
ridicule. Le publie ne nous croirait 
peut-être p«* quand no. s dirons 
que certain» inspecteurs, après do 
longue» année» de travail, en sont 
encore réduit» A de» appointements 
de ÇSM), A même lenquel» il leur 
faut payer environ A $100—
leur» frai* de déplacement et de 
voyage» bi-annuel», A travers .le» 
district» d'inspection trê» étendus 
et où l’on compte plus de 170 éco­
le».

Il y a dans la répartition de l'ou­
vrage et de» appointements, de tel­
le» anomalies qtt'il suffit d’en pren­
dre connaissance pour se demander 
avec étonnement comment un pa­
reil système a pu être maintenu de» 
année» durant.

Le congrès actuel en outre d'é­
tude» très graves, ^ mettre A 
l’examen le mode de répartition de 
l’ouvrage et do» salaire©. C’est de 
toute justice.

8>ü est vrai qu'on a quelque souci 
de développer l’instruction publi­
que. de la mettre A un niveau en­
viable, il faut s'imposer las lé^i-

gtière le 1> üir d'en 
même la probabilité. Consulter 
l’avocat du suite, ©t consulter 1© 
bon avocat qui aura eu l’occasion 
d’étudier votre cas soit dan© lo 
cour» de na pratique «oit dans la 
lecture des rapport» de jurispru­
dence, ©»t chose ni facile, ni com­
mode.

Lire le Journal chaque jour 
e«t de pratique générale ; y cueil­
lir une certaine somme do matiè­
re» instructive» qui viennent petit 
A petit former l'accumulation de 
science, d’expérience, de force in- 
tellei tuellc, dont la totalité fait 
l’homme supérieur, tel est le pro­
pre du lecteur judicieux qui veut 
apprendre, retenir et s< placer A la 
hauteur de »a situation.

C’est alla de remplir une lacune 
trop large dan» no» journaux, que 
tiou» allon» inaugurer notre ques­
tionnaire légal.

< ’hacun pourra poser les question» 
qu’il jugera convenable, pourvu que 
ce f»oit dan» une forme claire et pré­
cise. Nous le» passerons A un col­
laborateur, avocat Jeune encore, 
mais doué d’un jugement sain et de 
fort* » études, qui leur donnera la 
réponse appropriée une foi» par 
semaine.

Cette pratique est déjA suivie 
dan» quelques journaux français et 
a donné d Y.'; collent» résultats.

11 n * n sera pas autrement chez 
aou», espérona-lu. Han» tous les 
cas nous ne négligerons rien pour 
rendre cotte partie du journal at­
trayante et instructive.

Au public plaideur d’ouvir la 
partie.

PLIKEo PERDUES

Chicago M'est mis très conscien- I 
cleuacnientA l’œuvre pour prép» 
ror son exposition universelle «U- 
18U2. Il a voté de fortes sommes et 
bouli \er»6 toute l’Amérique pour 
»o faire écrire des rceoinmands- 
lions pur les journal.©tes ©t les 
hommes publics, bref Chicago a 
battu son redoutable—on le disait 
tout-puhsuut —- uiiv©r.;iiire New- 
York. Il ne lui reste plus qu’A ». - 
vourer sa victoire ©t A se meitru eu 
élut de tenir ©es alléchante» pro­
messe».

Nul dont© que la reine do l’Ouest 
avec Hcs audacieux capitalistes 
trouvera tout l’argent nécessaire, 
mais il s’élève, vers le zénith du Ar­
mament, un nu i;.;o noir qui pour­
rait bien crever en gros temps sur 
le» trnvaux naissants do la friture 
exposition.

Pourquoi l'Angleterre, la France 
l’Italie, l’Allemagne qui ©e trou­
vent, de parti pris et par l'eûTot 
d’uno politique étroite et mesquine, ] 
privé» du mareb.6 agricole et ma- 
nutacturier de*» Etats-Unis, prou- j 
d raient-ils part A cette manifesta ! 
tion du monde industriel et manu- | 
facturier ?

Pourquoi cc» puissance» ne signi­
fieraient-elles pits au comité do Chi­
cago leur intention de ne pas expo­
ser dan» un pays où elles ne pour­
ront plus vendre en 1891 ?

Pourquoi le Canada frappé qu’il 
tînt plu» directement par cette mù- 
me politique de prohibition, ne fe­
rait-il pas connaître immédiate­
ment sa détermination de s'abste- 
r. r '

Toute» les peine» do Chicago se­
raient ainsi vite perdues et New- 
York serait bien vengé.

A l'occasion de la RENTREE DES ELEVES, nous avons fait, comme les années
préc ' iente ;u imper: lion spéciale des articles requis pour les éleves des deux

- tYüt en ::FPETS d HABILLEMENTS qu’en ARTICLES do LITERIE et de LIN­
GERIE.

Nou -ave;... f i outre opéré des réductions importantes but nos CACHEMIRES 
Nû’f.S cIcFti.-é i ux cg. tomes des élèves des couvents. Vous pouvez économiser 40
pour cent eur ces cachemires.

Nou of::c:. <i tre^ ba* prix un excellent DRAP BLEU, epécisuement importé
P eu . les costumer d’écoliers des différents collèges.

i • • v : \ M
r.”' y /. 
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Fournitures, taillage et confection, dans réta­
blissement.

Ceintures d’écoliers, sous-vêtements, etc. 
lions Tweeds, au rabais, pour vêtements d’élèves.

FOURNITURES DE LITS
Nous avons un assortiment très complet d’effets 

de literie, tels que couvrepieds blancs et de couleurs, 
cumert s <î’ laine pour lits impies, cotons et toiles à draps, essuie-mains, serviettes, etc.

Notre importation, dans les articles ci-dessus, est immense, et comme le commerce 
! lîiguit, n i vons marqué ces différentes marchandises à des prix beaucoup au-dessous 
de la valeur réelle. Il faut vendre.

Epi rimez votre argent en achetant les habillements de vos enfants chez

y
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FONT UNE SPECIALITE DE JOUES MONTRES
MoMp*'m on or «oH/'o pour rm*s«imir*». depal«< •» ÿ.îO0.
IfonlroH on or Holiao jm» ir «Ihimok. ilopui- S.J a 
Montres on firsenU UcpuU ÿô a $00.
Non* |f%ranti.«on»* qno toutes nos njontros r 

ur le» o*; hn < ::ioiitru. N'ardin ro* montres 
i 'uriH, cl auvsi le troi-Litt« prtimior i»nx « lu

235 ET 237 RUE ST-JACQUES ,15 avril—lan

nnoront entière «ntisfaetion. S*onls ac<*rif* 
m / rompor A le (iraml Prix » l'exposition 
)rup«jttt;ou annuclie He ia on l-^J.

COMPAGNIE de NAVIGATION

KICHELIEU et ONTARIO
1»1»0-SCA.I!S0IN'-IWIM>

LIGNE SÛSSIERt

DE W.
Fst rupoinmandé ol proscrit par les meilleurs médecins,
Cluérii l.i dyspepsie, l’indigestion et l’acidité de l'estomac,
Corrige la mauvaise baleine et entretient la propreté des dents, 
Guérit les brûlements d’estomac et lo mal do tête,
E innée he les Aliments de HÛrir sur l’estomac,
Soulage et guérit le rhumatisme, la goutte et la gravello,
Empêche et guérit tous les désordres de l’estomac, .
Préférable aux »iro; s calmants contre U » indispositions des enfants, 
Est le véritable ami des mères de familles,
Il faut l’essayer pour l’apprécier.
THE PHILLIPS PHARMACEUTIC CO., (Limited)

No. 4, EUE bT-JACQUES, MONTREAL.

Fur. ox lo cîçn-s Sohmer à 1Cc
—Comnv'H«- famillo peu** î.% tf»u^ 

rbunu\ croup, tic., t. au 'jr.. \vt ',r>. i-.' io 
Mi-iîiüi1, î!5 et v© y-, lu boule iRc. \ vm.Lr©
iwutoui ______

Fumez le c giro Sohmer à 10c
t'N KON CONSSIL
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Fumez le cigare Sohmer à ]0c
CKITP IVI N F VTTOANTF pout Mrc 
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\« U- k»s.
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EXPOSITIOX DE PARIS DE ISS O
I GRAXDS PRIX 5 MED AU. LES

PAItlS NOWim, I ' . M.W-VftltK.

LES PLUS SP.ANDS FASSJCASiTS DE CHOCOUT Bü KO:IDE
LES VENTES ANNUELLES DitPASSENT 30.000,000 UE LIVRES

LE PLUS PUR, LE PLUS SAIN ET LE MEILLEUR]
ACnUTEZ LF. CHOCOLAT MEN 1ER FT VENTE PARTOUT

MAISON A NEW-YORK: UNION SQUARE*
--> .a -- T r» c T*./K-WTTOXXX», 3kVo%iier-*-«»ï, Ai m n *-

La'îfERnABLE EAUdeBOIOT
LE SEUL DENTIFRICE APPROUVÉ PAR L ACADEMIE

m 'mv

DE MEDECINE DE PARIS.

Tt: ; tour les soins de la tête!

DE TOILETTE SUPÉRIEURLE VINAlOK
Se trouvent <’»*ns toutes les bonnes ma'sons et che: 
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. ïj MERCS SALVEZLaB NCUBUE2 PASTE 
X**q A VC3 PETITS I DEVAN0ER LES 

ENFANTS f* | PETITES PILLLES
•‘3âsT tcujc.rsPfOWMES^ MAI

fiVCTKEPfiAn¥ACtENgCj;L.>{:j4TA2((cV-pTr
LES BCKSONS Dt. 
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ces hontacne;
VERTES DE 

GiSTUCKER 
POUR LES VERS,

Vfiprun* RUtranti» font a^tu»»llem«»nt t* 
■rrvicr « nnmio nuit, et arrêtent aux porta ite 
u*rm.'*<liaim« oruinairoN:

Pour Quebec — vapeur* QrxBitC et 
Monthkal 1 aimeront Montréal tous les jours 
(diiiian« hes exceptes) a ; p.m.

Pour Toronto—t omniençant lundi, le 1 
?uin. laisseront tons le* jour* «dimanchea ex- 
crpté^*al0 heures a m.. ; do I>actiina a 12.01 
p.m. : de Obtenu Ltndinsr. ♦L.X) p.m

Pour Is baxunrinv 1^ vapeur Uviov 
1« v»' Quebec, tous l. s 'nardi* et Vendredis a
7.30 hrs H.m.. p< ur lt.ue St PauL Eboulo*

M.iibaie. lüvièr» au i»uji. TailousMO, 
Ibii.* des Ha : Ha t et Chicoutimi. Arrêtant a 
1 Anse 8 Jea

Lo vapeur Canapa «era nv* sur cette njrne 
le l© juin, rt partira leu Mardis et Vendredla 
et le V N ion ’.en Mei-ort dis et >amo«,iH.

Pour Cornwall —14> vapeur Bohemian 
torn les mardis et vendredis, à midi.

Pour Trots-Riviôroa—1 ous lea mardis et
vendredis, a 1 heure p.ni.

Pour Chambly -Tou* les mardi» et Ten
dredi*. à 1 heure p.m

Pour Bouchervtllo, Varcnnca. Vrorohb 
rua et Bout de l laie Tous le-, jour* (Ua
manche* exceptes', par lo vapeur Txkkü- 
bonne, à 3.;*) : snmerti* a *.'.30 P.m.

Pour lAprairle—Lm mai au 1er »ep- 
temoro —L.OS lundi*. nicrcredi.s, jeudis et sa- 
tuedia, de Lai ralrif* A .^.30 et » a.ni. 1.30 et
6.30 p.m. Ile Montreal, fi.30 a.m.. midi. 4 et 
U15 p.m. Le* manii* lu.J0 a.m.. I.JO et 6.JO 
p.m. I»e Montreal, 9 a.in., et midi. 4 p m.. 
et d.15 p.m. Lee dimanche j et jour* de fête*, 
de Laprairie, 0 a.m.. et it c.m. Do Montreal 
‘2 et 6 u.m
Bâteau de LonguctUl—Jours de aematn

!►* !/)»ncuuil au du courant a 5.00. 5.OU 
7.W». «.OU, 8.3'. ».2\ 10. 11 i. m.. uùai. I, 4 3, 4.
5. A»' 6.00 6.30. 7.10 et A « p.m

Du pied du ' OUrant a Lmutueul, h 5.30, 6.30. 
TJ*'. 8.15, 9,10 y./©. 10.30. 11.30 ara.. 12.3U. i.ax 
’.3a 3,30. 4.30, 5.15. 5.4a U U 6.15, 7.3e et 6.30 
p.m.

1 .SERVICE entro I^oucueull et le quai
Jacques Cartier Jours de semaine

quitte Lcngueuil par io vapeur Lon 
; orxriL tou* U n matins a 8.30 hr* a.m.

*,Mii: « quai .l)»i*qutf‘j-Cart.ier tou» les soir* 
i aU&jp.m . t»our LnmrueuiL

VOYAGES Dü DIMANCHE
De LonmieuU a 8.00 ara.. 12.30.1.45.3.00.4 14 

.*.30, 6.45 cto.uu p.m., pour quai Jaccue^-Car 
i lier.

l»c Montréal, quai Jaques-Cartier pour 
LcngueuU ati.40 a.m.. 1.0A 3.20, A35, 4.50, O.03 
tti.yO p.m.

Du pied du courant a 9.05 a.m., 1.30, 2.43.
4 (©. 5.15. 6 30. 7.40 et S.30 p.m.

Excursions A dater de samedi, le 3 mal. I 
par le vapeur Terrebonne, chaque samedi, 
a 2.30 hrs p-m.. t*our Ver» hersa, et '.e* diman­
ches. a 7 hrs am., pour Coutrecoiur, revenant 
le même soir vers S h.s p.m.

Four toute infor: ia..on » adresser aux bu- 
ra*ux de* hi i rs d,- n . omparnnie, 13>*j rue 
Sa-.n* Jacques. h6ti i Winosor, hOcel iû:mo­
rs 1, B«v»in du Canal ou au u'uii Lichelicu. 
ALEX. MILLüY JULIEN CHABOT 

Gerant du trade. Açvut general.
__155—-J 1 Oct ________Montréal

Conseils aux m**rc* de fa- 
mille—L’eicxir anti-dyspep­
tique et anti diarrhique do 

Drahant. hrrl»oriste. *r- 
rt'tent a l'instant même h-s 

rets n rt« iu cl oMm si 
e* diarrhée* Krave* des 

e'fonts pendant leurdenti- 
t on : ce remède rétablit i» 
chaleur de la peau au«- 
tneoie Faction du cœur et 

nc i\. >a c.r-dation treneraie. rüTéte îos ro- 
missc*ments et la diarrbee. fait ce*s*tr le* 
crampes et fait ei'sser le* spasmes nerveux, 
territic et stimule 1* maiade qui es’ excessi­
vement atrail'h. LVlexir anti-bronchite ce

Brabant, herboriste, guérit 1» consi‘?mption 
» t toutes les eMPtce- de toux, la • oque'.uche, 
cette terrible maladie nui '-st due a la rre- 
sence dan* l'arriére e^rcc. le larynx et les 
voies respiratoires, <!c myriades d Infusoire* 
du genre t a cerium terme : o**« ; ai-asite* ont 

r . - nepir - as! m ts 
ntteint* d< »q , u hr. Cc® deux decouvertes 
-ont dued aux wTnndos rscSsrch' ■ mici\»MW 
I l'.’ies, . K---.; i s r-t pat ho à •* c,*»e
j'ai f/»i* av le . . ;-e Dr. J. A. Ci* vier. En 
vente cher tou- le* mm eur* t-harmacien* et 
ep:.-er» du tan d». } ;lx iî cenu la bon- 
teiîlew Pour ordres en délaiI et en gro*. -'a- 
•ir-«-er a Z. F:* -- . herb rste 21^4 rue 
Notre-Dame, seul fat > ri cant e; herboriste.

.* mar*—I a

SERVICE RIXJLUKR

DURANT L’ÉTÉ DE 1890
------ENTRE--------

IFOTE ira QUEBEC ET IMU
Coiraais^omeut^d.route pour toutes 1 <-« pria-

cipales stations du Canaüa c; dos LuUs-Cnla

LE SS. ELECTRIQUE
Est parti do Anvers pour Québec et 

Montréal le 26 Juillet prochaa.
McLEAN. KENNEDY &CIE. 

Agents de tL et li iJoasidro Frere*.
Havre.

CHEMIN DE FER

- ET —

A LA MER
La «»eule ligne ayant des char» pa­

lais et dortoir» et traversant le» 
Montagnes Blanches pour 

Portland et Old Orchard Beach
Cültl BOÜTOiB POUU TOUT LE ÏOÏJGE

Quittera la gare Windsor
à8.15p.m. touslesîonrv.

CHSU SILOS POUU TOUT LE ÏOTIEE
à 9 a.m. tous les lours de la semaine.

Un char dortoir pour tous '«> trajets se ren­
dent a St Andrew, N.d.,

Départ d© la parc do la ru» Windsor à 7.45 
p.m. tou* le* vendredis. Déport de Saint-An­
dré pour le retour tou* les lundi».
Boréaux des Bill* ts : 286 ruo Saint-Jao- 

ou «s. Gare de la rue Windsor at aux 
hôtels Windsor et Balmoral.

Aupublic Intelligent d'être sur 
ses gardes 11 /

Car.ôcsmiaérablea
d'une audace i orrais 
p arreu rent mainte- 
tenant ic* villes, vil. 
lay es. et txompen» 
sciemment le publio 
bt.nnéte. en *© ai.*an» 
i r. vente ur* et pro prié- 
♦aire» d- me* r-éié- 
bre* Remède* *auva»

R* qui ont nom : 
Iules • Magiques.«•outte- Rovales, 5-

ro » Rectoral On-
Destructeur un Chcer»»

^ GLiTu'GKEn lü
PC’JUIPURGATION, li,;

DYSPEPSIE 
CCNSTIPATICNett 
|42P!LILES>-*CC3:

MEDAILLE D'OR. PARIS, 1TO.

W. BAKKK & CO.’S

Brfittt Cocoa
F*f ahmnlMmrnt pur, et 

e*«r# rotuNe.
Pas de Ch i m i q ucs
•'--t mr->'7,é» e* •* n»«t r'w '”*>«* .**• *0» TW 1» 
r»c*<' •-»- *- I'mmAm, 4»1 «rrow-rwa. .-n te «or** ; c »*t •«m< f-l«« - •+**** ——W 7* «■«
U Il eu M nrar-i»M--t.

Se vend chet ton* Ts» Cpkisrt.

VT 3ASZ3. ûi Cû., Dvichister.

ruent de Lorn-'. ___________
Onguent M soerieux. I*oudr** tonique, Nw- 
vu . Taenifug* Hvûie Anti-Vénerienne. eto.

Me> .aroo* et Mensicur*. sachez que te d ai 
> ; ai* - enduè oui que q* soit, en auou» 
Ump*. le* secret* de men célébré*» retnédes.*»- 
1 au. : oiiiinc'. J en su.* ieseul Inventeur et 
pn-pr-, taire, dan* J*unirer* entier «i q» 
ne m-coût pas. qu’on vienne ches moi et le
pourrai le eur prouver. U-mar.dez à esn La>- 
j oeteurs leur* cerUhcats Ue c-ours d étude 

-.^ueetmed. ai. ils n on pourront jemaia
produire. Qu un homme de science les bitM.

rl ’■«‘UT îa*s# faire un tout j»Ut ‘conr9 
d f - ». de chirurgie, de botanique dM
. • ■ - ; a- . .. .gic. d- phj-siôlosie de
chiuii»- raed. aie. u* t.:erep©uf:r4u*
, V *. .vo etc., et w mon.* j eur eeravlts 
convaiiicu quün a affhirequ» des svtM af 

■ < ^.n! mT
par trop ctv u e. Quand les maUdss vou Iron» 
m* guenr. «.u- que» mdadieeculls aisnt.jiia cmra Mon:r*ai. directementcnes le rîi^ 
An*c-ne RA. icct.338 rue Craig, tout ri»* 
e m..; *u du carrr y^r. la ^uie maisonSa 
..y aud» gaier.e.er là. Bseetxmt sors de n étta^Ait.a.e rote ne* .

d’autrui ne prendra*, m
mmm

monteur * pour de-'■'•r
vise : Bien _______
dm** ni ne vendra*, en aucun tempe 

Ouvert — De s n^ure* du matin Ju*qu*â» 
heure- du poir. ica *i i man rbe< exceptes. Da. 
«naadez a vos pha*-mac.en* e* maruhand*hoo 
r.r’v- de ne tenir i^naramment. eu main* -ne 
1.* rel--irea-emedf-*au-air*» ’u vieux An­
toine Ra*icot qui demeure *ur ,a rue Oaia 
No 33K M ntroal P Q, tout ri* ^ milieu 
du an*é \ c^r. la *• de mai- •. o» irTa une 
wa '•r a C- ^ )h e dépôt pi-.nc pal o© »mi* m 

té nrer •- ’--rltAoie* recedes samrerr 
lu vie-'.x A

yropneta
© • v-ioot. æul inventeur *s 

i- .noade enrier.
-■ —4.- wt:ia lee un* »ux autres

~ 't- a ctre ;i-» uwtnpse pa>
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DEUXIEME EDITION
Voili déji quelque* jour» que U 

a fail acn appar i.-n dau^ U 
Cdorado et le Montana.

Le télégraphe noua a ai^T.alé hier 
l'apparition du choléra asiatique à 
Londrea. La aaiaon, hecreuaeu.entv 
eat aaaez avancée pour qu’on u'ait 
rien X redouter du àéau en Angle* 
terre cette année.

Hockelag-—fhibîe ; b’.é. fai­
ble; rgt , >»»at>le ■ avoine, fu: le; 
aarr..>.n, faib.e; pela, aa-o". boue; 
blé d Inue, boa; ; a aie», btrile»; ré­
colte» ravine-, bonne»; tabac, bv»n ;

i>our ailo», p a niable ; fruit»,culture 
au-de a» 

Iberv 
m* yen: 
aarraaiz 
trè» be 
patate» 
trè* bi 
pour ».]

> « a
i *renne ; blé, 
avoine, belle ; 
•, belle, poi*.

AFFAIRES MUNICIPALES
Le» al» ftoulcxTaUM

Il yr a eu une »éance •péoial# du 
jr.tv il de ville, hier aprée-midi 
u» la prée.dence de l*éc Levin Uur

peu d’i v ne\iu» a*»i»ta:ent a v*ette 
‘aace; U y avait à peine quorum 

v mité de* marché» demande 
;* >ur rér*rcr le marché à

■uitun

Une dépêche de Paria annonce 
qu’un aéronaute françai» va entre­
prendre d’atteindre le pAle nerd en 
ballon. C’eut la reprise du projet 
Sheyne-Létoüe, auquel on a voulu. 
U y a quelque» année». intérc»»er le 
gouvernement Canadien.

La Tribun* annonce que le che­
min de fer Northern Pacific et Ma­
nitoba a été loué, pour cent an», au 
Pacifique Nord Américain. Ce bail 
n'est qu’un arrangement pour 1- 
trufic ; l'administration du chemin 
de fer reste la même.

D’aprè* lea dernières nouvelles de 
’Amérique Centrale, le ban Salva­

dor, le Nicaragua et la Costa Rica, 
c’est-à-dire les tr .» république» 
minuacules^e seraient unies contre 
le Honduras et le Guatemala.

La guerre va donc recommencer 
cette semaine.

Le congrès de Washington déses­
père de voir jamais la fin de la pré­
sente session, si les règlements de 
la chambre concernant le» délibéra­
tions ne sont pas suspendus. C'est 
sous l'empire de ce sentiment que 
l’un des congressmen, M. Hoar, a 
proposé Padoption de la cloture 
telle quelle se pratique en Angle­
terre.

Une horloge monumentale.
On va installer dans la tour de 

l’Hôtel de Ville de Philadelphie, en 
ce moment en voie d’achèvement, 
une horloge comme il n’en existe 
nulle part.

Le cadran qui aura trente pieds 
de diamètre et se trouvera éclairé 
électriquement pendant la nuit, 
sera à une hauteur telle que l’on 
pourra le voir de tous les points de 
la ville.

L’&iguille des minutes A douze 
pieds de longueur et celle des heu­
res six pieds et demi.

Le remontage de cette horloge 
gigantesque sera effectué tous les 
jours, au moyen d’une machine à 
vapeur placée dans la tour.

TRES GRAVE
Nous lisons dans lo Canada d’Ot­

tawa :
Nous attirons l’attention de nos 

confrères su - les faits suivants.
Le commerce de bois est loin 

d'ètre florissant ici et il se fera peu 
de coupe cet hiver. On abattera 
quatre-vingt pour cent de moin* 
que l’an dernier. 11 v a ici trois fois 
plus d’hommes queues chantiers en 
peuvent employer et les salaires ne 
sont que de ^8 a $‘20 par mois. Cha­
que jour il nous arrive des hommes 
qui désirent trouver de l’ouvrage 
et qui augmentent l’enoombrement. 
La plupart de ces gens sont obligés 
de s’en retourner après avoir dé­
pensé leur argent et leur temps : 
s’ils s'engagent c’est à des salaires 
très bas.

Nos confrères devraient faire con­
naître ces faits à leur public et bien 
faire comprendre aux hommes de 
chantiers de leur région qu’ils ne 
doivent pas, pour leur propre inté­
rêt, venir ici à moins d’être engagés 
à l’avanoe.
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référé au comité

l lieiniu» présente 
continuer le pa- 
a rue Mainte Ca- 
e à partir de la

a me propoae
v. c rapport » it adopté aprè* 

,r reçu rapprobation uu comité
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blé-d'Inde, SMez bonne ; 
assez bonne ; racine», as» 
tabac, médiocre ; culture 
lo». a**ez bonne.

Laval—Lu société d'agriculture 
de ce comté n'a pu» envoyé son 
rapport.

juonUîAim—Foin,beau;blé, beau; 
orge, belle ; avoine, moyenne ; sar­
rasin, beau ; seigle, moyen ; pois, 
moyen , blé-d'lnde. beau : patate», 
belle; racines, b».lie; tabac,belle; 
culture pour siloo, belle ; fruit», 
moyens.

Nicolet—Foin, bon ; blé, belle ; 
orge, belle ; avoine, mauvaise ;»»ir- 
rasin, bien beau ; pois, très belle : 
blé-d'lnde, très beau ; patates, 
belle ; tabac, belle : culture pour 
silos, belle ; fruits, abondante.

Ottawa—Foin, bonne ; blé, au- 
dessous de la moyenne ; sarrasin, 
passable ; pois, bons ; blé-d'lnde, 
passable ; patates au-dessous de la 
moyenne ; racines, belle.

Boulangea—Foin,au-dessous delà 
moyenne : blé, assez beau ; orge, as- 
ses belle ; avoine, mauvaise : ^ar- 
rasiu, assez beau ; seigle, beau ; 
pois, beaux ; blé d’Inde, Dean : pa­
tates, belles ; tabac, beau; culture 
pour silos, belle ; fruits

Le comité d 
un créait de i 
le* trottoir» \ 

Léféré au cc 
Un autrt 

chemin» p 
égoût sur 
égaleiut nt 
tinaïues.

■mm»
pour

demande

mité de» finance» 
rapport du comité de» 
ur la construction d'un 
a rue Miint-Hubert est 
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uité de» finances déclare 
irouve le projet du ooasilé 
ui v de construire un lac 

terminer le parc à la 
eau et a voté $300 en
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UNE PERSPECTIVE
GEANTE

ENCOURA

Bulletin mensuel sur l'arparcneo de la 
récolte pour le mol» do juillet 1890, 

public par le departement dâ 
1 npriclturc do la pro­

vince do Québec.

Argcnteuil—Foin, bon ; blé, bon ; 
orge, bonne ; avoine, mauvaise ; 
pois, bon ; blé d’Inde, passable ; 
patates, très bonnes ; récoltes raci­
nes, légère ; culture pour silos, 
bonne ; fruits, légère.

Arthabaska—Foin, une demie do 
moins; blé,bon ; orge,bonne; avoi­
ne, bonne ; pois, pas bons ; blé d’In­
de, bon ; patat* 9, bonnes ; tabac, 
bon ; culture pour silos, bonne ; 
fruits, peu.

dagot — Foin, au-dessus de la 
moyenne ; blé, moyen ; orge, moyen­
ne ; avoine, médiocre ; sarrasin, peu 
avancé: pois, assez beaux; blé- 
d’lnde, beau ; patates, belles ; ré­
colte racines, belle ; tabac, passa­
ble ; culture pour silos, bonne ; 
fruits, passable.

Beauharnois—La société d'agri­
culture de ce comté n’a pas envoyé 
son rapport.

ilerthier — Foin, médiocre; blé, 
assez belle ; orge, assez belle ; avoi­
ne, assezbeiie ; sarrasin, assez belle ; 
seigle, bonne; pois, passable; blé- 
d’Iude, bonne ; patates bonne; 
récolte de racines, très bi lle; tabac, 
b<>nue; culture pour silo», bonne; 
fruits, très belle.

Chambly—Foin, au-dessus de la 
moyenne ; blé,beau ; orge,moyenne ; 
avoine, assez belle : sarrasin, bea i ; 
pois, moyenne; blé-d’lnde, beau; 
patates, belies; récolte de racines, 
moyenne ; fruits, belie apparence.

Champlain—Foin, bon : blé. as-cr. 
bonne ; orge, bonne ; avoine, moyen­
ne ; sarrasin, bonne ; seigle, bonne ; 
pois, très bons ; blé d’Inde, bonne ; 
patates, trè» bonnes ; récolte ra­
cines, bonne; tabac, bonne ; récolte 
pour silos, bonne ; fruits, bonne.

t hateauguay — I o .j..
blé, très médiocre; o:*ge, as«c:: 
bonne; avoine, assez bonne: pois, 
belle; sarrasin, bonne; blé d'Inde, 
belle; patates, belle; récolte ra­
cines, belle ; tabac, belle; culture 
pour silos, belle; fruits, très mé­
diocre.

ùeux-Montagne — Foin, bonne ; 
blé, moyenne; orge, moyenne; 
avoine, mauvaise ; sarrasin, bonne ; 
pois, mauvaise; blé d’Inde, bonne ; 
patates, bonne ; récoltes, moyenne ; 
tabac, moyenne ; culture pour silos, 
passable : fruits, bonne.

Drummond — Foin, moyen; blé, 
bon; orge, l nne; avoine, bonne; 
sarrasin, beau; seigle, bon ; pois, 
beaux; blé d’Inde, bon; patates, 
bonnes; récoltes racines, bonnes: 
tabac, bon ; culture pour silos, bel­
le, fruits, beaux.

beaux.
Saint-Hyacinthe—Foin, moyen­

ne ; blé, moyenne; orge, assez bel- | 
le; avoine, assez belle; patties, 
belle ; racine», belle ; tabac, beau ; 
fruit», médiocre ; sarrasin, assez 
belle.

fet-Jean—Foin, bon ; blé, moyen­
ne ; orge, moyenne; avoine, moyen­
ne ; sarrasin, bon ; pois, bon ; bié 
d’Inde, moyen ; patates, belle ; ra­
cines, belle ; tabac, beau ; cul­
ture pour silos, moyenne ; fruits, 
moyenne.

Faint-Mauricc—Foin, belle ; blé, 
belle ; orge, belle ; avoine, mau­
vaise ; sarrasin, belle ; poi», uès 
beaux ; Dlé d'Inde, belle ; patates, 
trè» belles ; tabac, beau ; fruit», 
belle.

Trois-Rivières—La société d'a­
griculture n’a pas envoyé son rap­
port.

Vaudreuil—Foin, excellent ; blé, 
assez bon ; orge moyenne; avoine, 
moyenne; pois, assez beaux; blé 
d'Inde, assez beau ; patates, bonnes ; 
tabac, assez beau ; culture pour 
silos bonne; fruits, moyenne.

Verchères—Foin, assez bonne; 
blé, moyenne ; orge, passable ; 
avoine, petite, rouillée ; sarrasin, 
assez bonne; seigle, bonne; pois, 
bonne: blé d'Inde, bonne; patates, 
bonne ; racines, assez bonne ; fruits, 
aasezbonne.

REMARQUES
Le mois de juillet a été marqué | 

par de grandes chaleurs et quel­
ques nuits fraîches. Le» fréquentes 
ondées que nous avons eues ont i 
beaucoup nui à la fenaison, et en 
certains e*ndroits, la qualité du foin j 
a été affectée. Ce mois a aussi été i 
remarquable par quelques orages, . 
accompagnés de tonnerre et d é- | 
ciairs, qui ont causé beaucoup de ^ 
dégâts dans certaines localités. On , 
se plaint beaucoup du tort causé ( 
par les gelées d’niver sur les prai- ] 
ne», ce qui explique la ré< <>l < 
moyenne du foin. Avec quelques 
semaines de tem s favorable, le» 
cultivateurs espèrent de?* résultats < 
assez satisfaisants de la récolte de 
cette saison.

RÉSUMÉ GÉNÉRAL

réfoniaine prouose uue 
renvoyé au comité des 

es parce que 1a somme votée 
pas suflisante pour terminer 
avaux cette année, 

i i ' amendement est nu» aux voix 
et est adopté par un vote de 22 
contre 3.

Le comité dis finances recom­
mande l’expropriation pour un che­
min conduisant au ruisseau Mi- 
geon.

Adopté.
Le comité des finances et le co­

mité des chemin» recommandent la 
construction d’un trottoir en granit 
sur b* côté ouest de la rue Saint- 
Laurcut. depuis la rue Craig à U 
Lagaucht tière.

Adopté.
Le comité des finances recom- 

mandc au conseil de voter $ ).000an 
comité de l’eau pour l’achat d’une 
chaudière à vapeur.

Adopté.
LES ASCENSEUR*

Le comité des finances présente le 
rapport suivant : Considérant one 
nous avons à déplorer presque cha­
que jour des accident» arrivés dan» 
les ascenseurs, il est décidé d’en- 
voyi r une requête nu gouverne­
ment provincial le priant de nom­
mer un inspecteur pour le» ascen­
seurs.

Ce rapport est adopté.

LI S FILS SOUTERRAINS

Le premier ordre du jour est un 
rapport du comité des chemins per­
mettant à la compagnie de télé- 
rd.one Bill de pincer scs fils s oi» 
il rr* . su*-la rue Sainte Catherine.

Il est stipulé dans ce rapport que 
la compagnie ouvrira la rue à se» 
dépens. Idle devra également re­
mit tre le pavage dans le môme état.

L’échevin Préfontaine propoae 
que le rapport soit adopté.

LYchew» ( lendinneng en deman­
de le renvoi à la prochaine séance.

L« maire dit que le rapport est à 
l’ordre du jour et que le conseil doit 
l’adopter ou le rejeter.

Foin............................ Moyenne.
Blé................................Assez bonne ap­

parence.
j Orge..........................Plus que moy.
j Avoine..................... Au - dessous de

moy.
I Sarrasin..................Bonne.
; Seigle....................... Beau.
i Pois........................... Beaux.
! Blé d'Inde..............Beau.

Patates......................Belle».
Récoltes racines...Belle».

; Tabac....................... beau.
Culture pour silos.Belle.
Fruits........................ Au - dessous de

moy.
TEMPÉRATURE 

Moyenne : 86 - Fahr.
Par ordre,

Georges Lbclere, 
Secrétaire,

Dépt. de l’Agriculture, P. Q.

Lo Grand Tronc
Rapport du trafic pour la semaine 

terminée le 16 août 1890 :

1890
Recettes prove­

nant des convois 
de voyageurs. .. $173,981 

De marchandises. 242,116

1889

fl.‘>4,203 
261,27»

$416,099
Augmentation 1890, $618.

$415,481

Sommaire du “ Mpnd* IliU»tr6«
cette Remains

de

Texte : D’où vient le français— 
Le mariage aux Elat«-Unia, par 
Louis de Saintes — L’Album, par 
Rodolphe Bru-iet — Desinit in p»s- 
cem. par Pierre George Roy—Notes 
historiques.—Poésie : Boire à l’om­
bre, par Lmile Augier—La voisine: 
conte morale, par M. Miiisief — 
Mode, par Marjolaine—Chose» et 
autres—Poésie : Bommeil, par Fred 
Olira — Voyages : Chronique, par 
Ange Ailo — Le Portrait, par Irène 
du Taillis. La cuisine autour du

i)ôle—Primes du mois de juillet— 
•'euilleton : le Régiment—No» gra­

vures.
(.bavures : Por’rait» : Sir Ri­

chard Wallace : L'archiduc Salva­
tor : L’archiduchesse Valérie : La 
reine Marie-Henriette ; Le roi Léo­
pold il—La misère cachée à Paris : 
Suicide d’une famille de huit per­
sonnes—Gravure du feuilleton.
Abonnement: 1 an....................... $3 00

•* 6 mois.... ............ i 60
“ 4 mois.......... . 1 00

Un nnméro spécimen est envoyé 
sur demande.

Berthiaume et Sabourin,
Propriétaires.

L’échevin Clendinneng reprend 
que b* maire n’a pas ledroit d’ame- 
n«T une question nouvelle à l’ordre 
du jour, a une séance spéciale.

L’échevin Préfontaine dit que le 
maire a le droit de convoquer de» 
assemblées spéciales, comme il a 1 
droit de placer toute question à 
l’ordre du jour.

Le maire suppléant dit nu’il a 
convoqué le conseil spécialement 
pour régler (ett** question de» fil»
» o u t e r r a i n s ; 1 c s é c h e v i n » 1 e » a v a i e n t
et il» doiven* être en état de pren­
dre une décision.

Comme la discussion menace de 
» Y-. miser, b* j ro-maire se lève et 
dit : La questun est celle-ci : étais- 
je !i.8‘.fiabie de placer le rapport 
sur L fils de téléphone à l’ordre du 
jour ? Je désire connaître l’opinion 
du conseil.

Le vote est pris et 19 échevins se 
déclarent en faveur de la conduite 
d i pro-maire, ‘-t 6 contre. Les voix 
h sont divisé* s comme snit :

Pour: MM. les é hevins Lamar­
che, Dufresne J. M.). Grenier, Bois- 
bchu, Farrell. Germain, Kennedy 
William Dufresne J. B. H. , Ro­

bert, Oriflin, Perreault, Dnbuc» Ar- 
th-ir . Hamelin, Thompson, Kain- 
v j ] ; *. 7’..lone. Stevenson, Préfon­
taine. Rolland.—19.

Contre : MM. les échevins Sho- 
r< v, Tansey, McBride, Martineau, 
Clendinneng.—5.

L’é'hevln Clendinneng prétend 
que le conseil n’a pas le droit de 
livrer ainsi une rue, la propriété 
des ri toy en-. Après la compagnie 
}1. U. viendront les compagnies de 
télé raphe, de lumière électrique, 
etc., etc. Ces compagnies a tirant 
droit an même privilège que la 
compagnie Bell. No» rue»ne seront 
plu* ab>rs la propriété de la ville, 
mais d** quelques compagnies.

La discussion se prolonge; il faut 
b en que tout le monde dise son 
mot, mais un certain nombre ne 
paraissent paa bien comprendre la 
question ou du moins ils l'embrouil­
lent à dessein.

L’échevin Stevenson propose que 
la ( onsidératlon du rapport soit 
r nvoyév à la prochaine séance.

Cette proposition cat perdue sur 
i la division suivante :

Pour—Shorey, Tansey, McBride, 
. Farrell, Clendinneng, Thompson, 
' Stevenson.—Total, 7.

Conthe—Lamarche. Grenier,Gér- 
main, Martineau, Kennedy (Wil­
liam . Dufresne I. B. II. , Robert, 
Oriffln, Perreault. Dubuc Arthur , 
Rainville, Malone, Préfontaine.—13.

L’éehevin Clendinneng propose 
i:< : Cc conseil est d’opinion que

La motion de Hâfhawin Clendin-
Drtig r»t mise aux voix et **t per
due par un vote de » contre 13 

Le rapport du comité de» che­
min», ai rè» avoir subi queloue* 
amendement*, est finalement adop­
té.

Il est stipulé dac» le rapport que 
la compagnie H« 1 n’aura paa le 
droit de louer ou céder à une autrt 
compagnie aon conduit a^uterram 
»an» la pemnaeion du couat-ii

L’êcnevin Martineau propoae que 
le coneei! t'ajourne.

Adopté
Comité As» cXsauaa

Le comité de» chemin» a t^nu une 
séance hier »ou» *» présidence d* 
Pèche vin Préfont aine. Plusieurs 
rapport» ont é*é adopté», que non» 
pa»»t rv»na aou» aileuce puiaqu'ils 
ont été •ouaiia au conseil dans 
Paprèe-midi.

Nous publierons, ••pendant, au 
long le rapport act >rdant à la com­
pagnie de téléphone Bell, la per- 
mi»aion de placer» • fil» sou» tern 
Ce rapport a été adopté pur le t on 
•t‘il dan» Paprès midi, il se lit corn 
me »uit . U est résolu de recom­
mander au conseil que la permis­
sion de poser sou» terre de» til» u 
lépl.oniout * soit at cordée â i» com­
pagnie Boll, rue ramte-t'athenn 
entre lea rue* de la M 
>a mt- Christophe. 
aux condition» suivante» : que 
diamètre du tuy*. destiné k r« > > 
voir le» fils du téléphone n’ait p i» 
moina de 2 pouce» et que la vü’.e 
ait la p* rmlaaion fie pouvoir y met j 
tre scs fil» de télégraphe d’alarme 
si elle le désire, mans ré nui né ration . 
que ai Jamai» 1a corporation veut 
exproprier la compagnie il lui--'it 
permi» de le faire aux prix et vu 
leur d'alors des fils téléphonique» . 
3o que le conseil »e réserve le droit 
d'imposer de» taxe» sur le» dit* 
conduit* souterrain» »i jamais il t 
juge à propos ; et qu'enfin, la com­
pagnie devra déplacer 808 fil* il 
se» propres frais, chaque fois que 
la corporation le requerra pour 
çause de travaux public», et que 
jamais la compagnie ne devra ou­
vrir de tranchée »ans en avoir pré­
alablement obtenu la permission de 
l’inspecteur *1** la cité.

Lo comité décide de faire conti- 
j nuerle grand égout de la rue Noir 
I Dame, entre la rue Iberville et b s 
| limites de la cité. Les travaux com­

mencés en 1889 avaient été suspen­
dus par suite des expropriations.

On décide ensuite de faire cons­
truire, à la journée, un égout sur la 
rue Sherbrooke, à partir de la rue 
Wolfe en gagnant l'avenue Papi­
neau, puis le comité s’ajourne.

Enlôvcmont et duol
Tel est le titre de la troisième sé­

rie du beau roman “ Les Deux Or­
phelines” que publie en ce moment 
la Bibliothèque à Cina Cents. Le 
numéro de cette semaine est trè-* 
émouvant. On assiste ft l’arrivé** 
de la jeune fille qui a été enlevée et 
au nuel terrible qui en fut la consé­
quence. tjue de pages émouvantes. 
(.Vite histoire est pleine d’intérêt * i 
se recommande à l’attention de* 
amateurs de beaux et bons romans.

Il ne faut pas non plus oublier b 
prochain tirage do» primes de la 
Bibliothèque. On ferait bien do »« 
procurer chaque numéro de cett* 
publication d’ici au tirage, afin d* 
bénéficier des primes.

L’abonnement est de $2.65, s'a 
dresser à MM. Poirier, Bessette « t 
Oie, 69 rue Saint-Jacques.

A propos de la rontreo des cIasbch

Lee commissaires des écoles en- 
tholiques ont donné une nouvel!» 
preuve do l’intérôt qu’ils portent A 
la cause de l’éducat ion, en choisis 
saut Melle Ida Labelle pour diriger 
l’académie delà rue Amherst, coin 
de lu rue Sainte * Catherine I • 
connaissances variée» qu’ello pou 
sède et l’expérience qu’ollo a ac­
quise dans renseignement rendent 
ce choix tout particulièrement heu­
reux et avantageux pour les famil 
les qui ont des enfants à envoyer 
aux écoles.

Melle Labelle donne au publie la 
garantie que l’Académie qu’elle di­
rige pourra rivaliser avec les meil­
leures maisons d’éducation.

File a à son service do» maîtres­
ses instruites pour enseigner lo 
françai», l’anglais et les autre» 
branches nécessaires aux jeunes 
élèves. Un autre avantage que le 
public appréciera, c’est que cette 
académie est sous la haute direc­
tion de professeurs en renom, tels 
que M. Fowler pour la musique, M. 
Chs Labelle pour le chant et M. A. 
T. Gélinas pour le dessin.

Mlle Labelle a réservé une clasne 
pour les garçon» au-dessous de onze 
ans.

Avec tous ceux qui s’intéressent 
ft la grande cause de l’éducation, 
nous nous réjouissons de ce que nos 
école» soient confiées à des person­
nes aussi compétentes que Melle 
Labelle.

Wli
E. R. GAREAU
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M’
la v
Ht -
coin.té dc.s chemins de préparer un 
**- imé des dépense» qu'entraîne­
raient ce» travaux; ces passages 
souterrain» pourraient être loué» 
aux compagnie» de téléphone et de 

I télégraphe.
L’échevin Rainville dit que M. 

Clendinneng a raison ; la ville de­
vrait être propriétaire de ces con­
duits souterrain». Cependant la 
ville n’esî pas assez riche pour taire 
ces travaux à présent, et il serait 
peut-êtr^ bon de laisser la compa­
gnie Bell faire l'expérience des con­
duit» souterrains, tout en conser­
vée droit de racheter ces oon- 
duit*. Aussitôt que la compagnie 
aura terminé ses travaux, la corpo­
ration pourra les acheter, il n’y a 
pas de monopolv ai privilège sx- 

i ciusif.

ievrail construire elle-même 
sage» souterrains et prie le

»ut d'y cher-

r
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Accident
New-York, 20 -ï’n grave acci­

dent a eu lieu ft Buffalo. Un omni­
bus a versé, un enf -nt de huit ans 
nommé Joseph Lockenmeyer a été 
tué sur le coup et deux femme» ont 
été grièvement blessées.

La rngc au D Inwnro 
New-York, 20- Le docteur IF. P. 

Eves, vétérinaire de l’Etat du Dela­
ware, rapporte qu’un grand nom­
bre de bestiaux qui sont morts ré­
cemment d’une maladie étrange 
dans les environs d** Wilmington 
ont succombé en ré*alité ft la rage.

Amérique Centrale 
San Salvador, 20—M. Galindo, 

agent du Salvador au Guatémaln, 
vient de télégraphier au président 
Ezeta que la paix a été conclue 
dan» des conditions honorables 
pour le Salvador.

Un drame en wagon 
Cincinnati, 20 — Une bagarre 

épouvantable a eu lieu dans un 
train de chemin d*- fer près de Cin­
cinnati, Ohio. Plusieurs ouvriers 
employés dans la grande fabrique 
de la Addison Pipe Company, étant 
allés passer la journée de dimanche 
dans la ville et s’y étant indigne­
ment enivrés, se sont ori» de que­
relle le soir dans le train en retour­
nant chez eux. D*- nombreux co .ps 
de revolver ont été tiré» et six per­
sonne» ont été blcRSées, dont deux, 
au moins, mortellenemt. Parmi les 
blessés se trouvent deux ferr.m*-* et 
un autre voyageur qui étalent res­
tés complètement étrangers ft la 
querelle. Aucune arrestation n’a 
été opérée.

Un mari s.v. p.
New-York, 21—Parmi le» Imrni- 

gran*s débarqués hier au B rg 
Office se trouve une naine allemar - 
de, Gertrude Brittle, mesurant 
exactement trois pieds huit pouce» 
de haut et pesant quatre-vingt-dix 
livres. Gertrude, oui apporte a ver 
elle une somme de $600, a déclaré 
franchement au bureau de l'immi­
gration qu’elle était âgée de cin­
quante-cinq ans et qu’elle venait 
en Amérique dans lebui 
ch*r un mari.

rot*' lu.’n ne tomeutcni une clio 
révolution. Le gouverneur de Cor­
dova ft donné sa démission et la 
bai.que provinciale a été fermée.
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GOUTTES ANTICHOLERIQUES
ET ANTI 1>1 ARHIIEiaUE»

— PU —

Dt J. A CKEVIER
I t rn '« •it',t>n »;r.»aal en détail rh**

J. A.Cn ' uu, J.'.u nist'nug. llontrSal
lt Juin—ém

A l’ESSAt POU» 40 JOURS

Ilnndago llt rnialra 4 «plrala.

* u htM fiTiuo une h*mlé au* 
K nui ipie «i r mia tou* «arrlas é» 

t deux nmin. L» h*rnl* **k 
t i < mu . iint InUnlIameiit an p*> 

at'|<i ,n . u t ,11 le lotir et la nuit, et •• 
til,. iMinlif luise* II. N V * AU 

■ i s i i t i an ir t e nul < odt* ttrdlrairw
e , , i uft nt jilu* qu» l* l>*uüagta

l i iiiulni-tmr i>imiphl»te Cha*.
i iM iiufao turlor, 1^4 r«e King W.

1U avril—1 *—1*» -JfTormita

211 'JO

TRES BELLE

PRCP.ilETE DE VALEUR
A AN

1^'t .fin - utrni' • ont r* ' ii ln-trnctlon «l*t e»*
> nie !!► «le lu u e i n «le fou M. John L 
< 'K->Mt|y, tin vendre -or le* lu ul

Lundi, lo lor Septembre prochain
A ONZE HKI'ltKH A. M.

Ci tte splendidu re-hleni o. N<» ftH ru" Hf 
Doni**. y i onmn* une foui nni-e nmvi' et 
tu ux |Mmr I eau eitsiide. < ‘>n<litlon* faoilrM. 
p u toute - Informulloi t e: uennirHion tin 
\ l-i er.S fidrenter S M * ». Iteuudet. elittr, MM. 
J. I., ( iu».-hi> &. Ci», 311 rut) ht Paul, Mont

BLNNINU «c IIAIIHAI/OU.
242 20 Kih auteur*.

EXCELLE V!’ PLACEMENT
ion v i :N'rr:

Coin sud-oii<'5t tits mes Charier et Berri 
e-tte propriété l rend deux hétlsse*.

■ t'' - n pletre. u ant fron*
r . I lUti t en ht inné mi 11 e 
- r h, i m I Sen l,n rimleon 

r -• ih nient • • « on v t rtir en 
. 4. ■ 12U pied., 
tant un l-on Intérêt, sera 
itioiiM lih< laie*, 
i e IrilM'é Ihttt ment.

A HOMKIUIC. 
Agent, 41 l ue ht Jaequen.

A VENDRE A BON MARCHE
(’il M»w «!< rnu ^mlamliriaM'aan brlqu*. rur 

honneH f'r i, tu im rr< , quatrn log' 
in» n ■■ 71 mi h- " ; u t lile«t. loyrr.tl *
par année. Prix, fl4^) M'adresser

1764 RUE NOTRE-DAME
22 mar» m j * la

fi'
^4 or

LOTION PERSIENNE
Pfiur bUnehlr h teint, lui rendra ou e«m**r-

tel II . "Iilelir «te lONe. fil t re d l*pit mit r*
h r..le eur», 1* maMquu et autre* tacb«M
«te Ih penu.

1 :t /.O Th Iff VFHSffTXXF **1 une pr«*pa. 
in , u - ' i m e. unh|ue en wm genre. <"r«t un 

. I . tl.il Kl M» in |"-ur la peau. Ce n'e*t pa* 
une I.i.iidre hhtiii lie, ||« hxyi « dan* de l ean ml 
de | • t nt e. 1^» I * it ioh PerNienne, nil eon 
iruire, e i um prrpuratlon médh ale, tiana- 
| n n nte et limpide eomiiie <le l>»U.

i t ie lu i» .ui-t lirunle par lo «olnll 
lit |.'I"I. I’ll If line III! rend prompt imaut 
i n f; «h h* ur et mou teint ri>*•«■, en ajonliint uuo 

matin à l'eau pout «-• laver. 
!.. | n I ' ■ « nne »«■ \ « nd dan* lout)»

I' I ' rwHdHIli I\ on
i p. ill. .le in et n»h Mefler. vouad«* contr»
façon*.

S. LACHANCE, Propriétaire

w Préimration récompensée 
d'un (liplbmo tic m« ritc et tie per» 

eut I m la cure rapid* 
et ffitnplèto «b flux el écoula- 
irientft contagieux, ancien» ou 
n « en in < t ib-a échauifemeiita uu 
lullarnniation».

Iroi jours de Irai le ment suf­
fi « til b; plus souvent pour guérir 
la blennorrhagie.

Cet te médication ne laisse après 
cl b- ; i » i. une conHéqticnce fâcheuse, 
r f i lu plu-4
efficace «le toutes.

Une im truelion complète accom- 
p.igfif « ihupif botte tie globules. 
Exiger la Signature :

i. ; an r ' » Mfiia jiijt

rr i. AD»r\»K
19, Ku» Jacob, FAH».

■■^■[/EXTRAIT naturel

f^iïïawm

tUmj.h, uJi*rT\»m l hutte d» ftit in
y ■ u* mn» ur tr .JUS un de »r» inron»ént*ntt. 

PaniH PlArnAru Mf.TNf.T nt i ksmUrUO, Il 
Umlréal p** LATIûLrm * WtltOT

ESCOMPTE
Des milliers de personnes pro» 

'ifritcs »e sont rendu* s ft l’Ifôtêl de 
Ville, pour payer leur compte d'eau, 
«fin <1*î profiter de l’escompte, ceci 
est un *igne évident de principe 
économique <n affaire», et nous 
suivons ce principe en offrant un 
* < ompWi sur tout achat fait au 
comptant ft notre magasin pendant 
la durée de cette annonce. Nous 
prétendons avoir b s lign* s les plus 
complète» * n meubles et effets de 
ménage do tousb-s aut ros établisse­
ment» de la P*- vio* # de Québec.

' Von<*z * • et par vous mêmes.

M. A. TH'/ .! A - *,< raat h-. f',.- 1 hnrr>.
;*»ar, flv-l. 7',rotrI''.ur ' '%tion • -x
,;r« h Bt Looa Mmeral V’tt t*r Oo„ Lt<L
’iorutt' j, 'j* iux nourc»* it D ^ 'v.

s

I
. r • ’r «-wr'.f • ■ . •»• pr • -a

tir.*-an.Adoration*'-k» «dan-1 < tnt.da h- r 
i»finir. D**man«J«rr. Ii-a Cohiar» «J« '«'irmarj,
/ «n a/:-'» j 'e;y. lew d aul/c et vou- '■J ' ■ / -a
ImLmI. il»*. '** et*. UA a A il

If op
Rü

Mf’j» Co
v i rr lOPéo 
l\OTRE - DAME
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Cü CST JOHN r.OEQIN ? fumex le c gars Sohmer a Oc

dt*rs

iv« t 
Aid »

A PROPOS DE DECORATIONS
La fa^ondom r£ rteur • zploite 

la (\f oration papal«* t nfÉr^* A 
horj li /jiii* ur *e lit-ut* iiuot-l(ou\*'r' 
Bo>ir ««t aiinpi* mt-at outrageante.

Le iioutenaiil gouverneur ne <!• 
vralt cette Inaigue maroue de bien­
veillance du .Saint-Siège, gu au cré­
dit de M. Jdereier ? !

Noum ne ha v on h j^aa comment 1cm 
choaeateaoüt puMa^< a là-ban, inaia 

noua hftvona bien par exemple Icm 
méthodee du J'remier MiniNtre 

Aprén avoir exploit* «an^ ■< rupu- 
le la politique de ■' n pay* p »ur 

maintenir un ré/ifuc de prodigalité 
et de coucumîou, le voilà rf 'uit 
forcement à exploiter la relig, n.

M J’ai b&te de voir combien va 
coûter à notre tréaor, telle béné- 
dlctlon, tel honneur conférâ par le 
Pape,’* noui dirait un homme de 
bon aenu, comprenant bien que 
parmi une population de foi comme 
la nôtre, c’eut à l’aide d’un preatige 
religieux d’emprunt ou de < om- 
mande, .que M. Mercier eHp^re 
faire paaaer aux tarpltudea adrni- 

Blatrati Ven.
t Politique payante au moyen de la 
religion, voilà où oneet rendue l a>l- 
toinlatration Mercier.

Qui ne aalt parmi noua noua
parlona dca gêna au fait dea rela­
tion* eilatant entre le lieutenant- 
gouverneur et M. Mercier que,
ai M. Mercier a demand* la décora 

tion de Orand’Oolx pour le lient» 
naut-gouvemeur, c’eat qu’il calcule 
mettre le lieuten'tnt • gouverneur 
dana hum obligatioiiM. Il «’imagine 
■implement que l’honorablu M. An­
ge ra, comme le premmr deH»,Hfami* 
liera parvenu*, pourrait, Orand’- 
lîrolx «le Haint Or6><oire de par M. 
Mercier, manquer a non devoir de 
gardien du la conatitution et do 
protecteur du tréHor public f Mé 
prlMable calcul qui ne tiendra pa t.

Quant & la cour de |Komo olle- 
mAine, noiiH«)Xpli»|uons mh conduit# 
elle croit que M. Mercier «•«! sou­
verain de ce paya et que c’cmI A lui 
quol’Egliuo catholique doit mh con- 
aerv atlon chez nous et h«>h immuni- 
tén mcnacéea par Hir John et pro- 
tégéea par Mercier ! ! f 

Lua agenta politiquea do M. Mer­
cier «ont coupablea do ce qui ho 
pAHHo. Main c'cat le preatige de Tau 
toril* religiouae uui aouftro de leur 
conduite.

Qu’on no n’imagine pan enlever 
aux connervateurn catholiquen de 
ce paya le droit A lourn opinionH 
politiquea en leur on imponant avec 
len chonea Maint»** ou ronpoctahlcH 
de lu cour romaine. Il n’v a pan df 
dogme, pan de qu« «lion <i«» morale, 
du diaclplino, qui aoit en jeu.

Noum uvoum droit do coiiHidércr 
ratiininiHtraüon M(«rcicr comme 

une adminiatration mnlhonnAto et 
Aineate, même aux intéreta don ca 
tholiquen dann lo ('anada : Rome 

«oua ce rapport noun lainnera tou- 
Joura la plua grande latitude. Kl 
noua arriverait-il dca bénédictlonn 
A M. Mefcier, A M. l’acaud 
it A M. Whelan, par cha­
que courrier trannatlantique, 
que cola ne naurait noua empêcher 
d’appeler par aon nom le régne de 
àoodlvt i que noua nubinnonn.

Que len agents Halari*M ou autren 
de M. Mercier réunaisaent, pour 
le moment A traventir non idées ; 
qu’ila réunaiHMent A noun humilier 
quand noua avoua A notre actif 'un 
pann* glorieux, remontant A cin­
quante ans on arriére, de dévouo- 
menf et de fidélité A l’Egliae, c’est 
Atlairemalhoureuac,main explicable. 
Cela no noun empêche pan de res­
ter dévoués A notre épiscopat et de 

noua réclamer avec fierté de la po­
litique conservatrice. Nous n’avonn 
à rougir ni do notre conduite pré­
sente, ni de notre pana*, ni de non 
chefs actuels, ni de non anpirationa. 
■l es événements de l’avenir — et 

c’est IA que siège la rétribution 
diront que l'époque que noun tra 
versons en est une de malheur, de 
défaillance, d'atTniblisaement don 

caractères chez noun, d’amoiudrln- 
sement national et religieux. La 
vérité est plus forte que la brigue 
et la cabale. Elle saura bien ne 
faire jour eh dépit de tout.
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Deces

près» ntêc. A tt« 14 «ions «ju *• la pè-ti- tas r nmit•'h étaient corop«. h ('H j marque sur ceaefleLM. i Fêr ranger fut
tion n«#i ? de■ vaut il* cotisé»ii. Si « «i : c<xnnio nuit : • t: i r. uanu avoir êiê r«rconnu-
«J«-rni «*r ' iféo«t u te pas ia v oix prea- JlIK. n M. 1Lafi>rca, Isr- iël Haoust, .Vjar«J< dernier, ie* «i*:te« t ives ar-
que* u n 1111fu « ' «D i peuple« les 1411- J. H. !>e ilaurien» P«*nter, « aiiipt-au et 4# aerlin *• ren-
n«*x i«.«muist* a s«« |»r«jponent <1«« fee o u - Hérept ion — J B. Bo urriMsn, i uin-m d Ottawa pour s’oceupf r de
rir à mi ni«>«p«*n <* xt n un­ et infuii- c<rifitaiit, G. 4 iMiiger, Kd . Leduc, l'affaire et ré'jsii;r« nt àl obtenir l’ex-
llblf*. «*ji ë’hfl r*-nH.l fit à la F'«iHlfitur»! Finale es — J. l>. Utftr hum ps, A. 1 huniMti<>n ou ca«iavr«*. Daouiit êtait
du Q>jêl*14 1 .U filli mbre d’iihH«iub1êe Fiiirê, r. liêdfiird. A. Beau><air<-. ; - m au moment de l'exhumation
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Fsusss alarme
Les farceurs continuent leurs 

tristes exploits : Une fauase alarme 
a été sonnée hier noir à la botte 11», 
coin dea rues Logan et Iberville.

A la rsoliorors d an filou
Le défective Robinson «'it A la re‘ 

cherche d'un nommé Quinn, dor’ 
ntérement A l’ènihloi de M. Moli in, 
de l’hfnel New-vork. Queen est 
accusé d’avi ir volé $40 A son pa­
tron.

Non voiles dir erses
—T.a révérende smur Hainte-Agnèn 

de Oon iagi * . Al ban% . n Y., etl 
révérende sour Odilia. do Troy, 
N.-Y., sont àl iuMel Richelieu.

Than. Desmaricau, comptable, 
a été nommé curateur aux failliien 
«uivantea . J. H. Lauzon, marchand 
tailleur ; Germain et Layette, hôte­
lier*, et Maj. Tardif, barbier et ta- 
baconlatc, tous trois de Montréal.

Constable nssallll
Patrick McCall a été arrêté co 

matin, vers 4 heures, par le consta­
ble Boulard, pour l’a\ oir assailli en 
îompagnie de deux autres mauvais 
rarnementa. Le constable sc 
trouvait de service au coin dus mon 
McCord et Notro-l^îmo lorsqu'il 
fut accosté par trois individus qui 
sc ruèrent sur lui *'t le frappèrent A 
conns de pieds et do poing. L'hom­
me de polio • se défendit vigouro*- 
sement et doux do ses assHiliants 
prirent la finie après avoir ro<;u 
quelques bons coups de bftti'n. 
McCall essaya aussi de s'enfuir 
mais le constable parvint A le main­
tenir et l’emmena nu p ute

Le prisonnier a comparu devant 
le Recorder, co matin, et a é:< con­
damné A $10 d'amende ou uu mois 
ét frtao*

autorisera « ertain«*inei 1 «lanM < • h 
conditions l’annexion «!«• la munh-i- 
palité io u te la population «I* 
Hainte-Cunégond**. lu,»>»>0 A 12,0410 
Am «h, ainsi «| ue celle d«- Saint • li< nr», 
nu dé« larent aujourd'hui prèt« h A 
entrer «lans I«» giron iiiuiik ipJtl «l»? 
Montréal. Avant, un an, ajeuta le 
contribuable,vous verrez l’annexion 
des deux nninb-ipalités.

SESSIONS SPECIALES

Nouveaux penalonnaire» du gouverne 
ment

Los six jeunes garçons accusé* 
d’avoir pém'tré av«;c «•ifraction dans 
use aalie de i »r «■» d’y avoir volé 
«livers objets ont cotiiparu ce mat in 
♦*n « our dun ncHHionH spéciales «lu- 
.antM.lu Jug«« Desnoyers et ont 
pluidé c«>upablt‘H.

A. Kouaseau, W. (laroau et Max. 
Olivier ont été acquittés sur la pro­
musse faite par leurs par*ms de l«’s 
surva-iller avec Moin.

I^'M jeuneH K. Uareau, William 
Mitchell et L. Lrévost ont été con­
damnés A quatre anuéch d'école d 
réforme.

ThoH. McAdams, aceuH* «le sodo­
mie, a été appelé ensuite A la barre 
et M. George l’inet, geôlier, a don­
né son témoignage.

11 ( irait que l’accusé «'St, l’heu­
reux poHrteHHeur d’un très bon ea- 
ractèn» ; eependant il a déjà été 
condamné dix-huit fois, principu 
lenient pour ivresse.

M. Layette, qui a donné son té 
moignag(« ensuite, dit «(tie Me- 
Adams a été mis en liberté le jour 
mémo où lo « rime u été commis 
vers 7 heures «lu matin.

L’accusé continue A protester «le 
son innocence. Il recevra «a sen- 
teime mardi.

, jug«
A. A. itou-

. char-

J. H. ilCHlaurierH. Louis
jr.

Mntnon daugorouso
L’inspecteur des bâtissen, M. La- 

croix, a condamné une maison <U 
la rue Haint-Jacqnos, près de la rue 
d««H Inspecteurs, i'ette maison qui 
menace ruiiK's appartient A la huc- 
cessiou Benoit.

Arrivé* do 1 Elootrlquo
Lo steamer “ Kloctriciue ” do la 

ligm* Bossière, vonnnt «LAnvers et 
«iu Havre aveu une cargaison géné- 
ral«« pour Québec. Montréal et 
l’Ouest, est. arrivé «lans notre port 
A H a.m. aujourd'hui.

Charltû mal placée
M. Chaput, fabricant do cigares, 

125 rue llypollte, a été la victime 
«l'un jeune tliou, nommé Oodius 
Bourget, Agé de 15 ans, A qui il avait 
offert l’hospitalité.

Durant la nuit de mardi dernier, 
le Jeune Bourget a décampé «le 
chez son bienfaiteur «m emportant 
une bourse eoutenaut $100.

L’ailaire est entre les mains du 
détective Barrett.

Mauvrino cau

Hier après-midi, les résidents de la 
rue Berri, entre l«*s ru«*s Roy et Ra­
chel, «>nt découvert que l’eau de 
l'a«jue«luc était si fortement impré-

fpiée «le mauvaises odeurs «lu’il 
our était impossible d© s'en servir 

pour le service de in cuisine. L'eau 
avait été arrêté»' une partie de la 
Journée pour permettre la cons­
truction d’un égoùt sur la rue Berri, 
entre les rues Roy et Saint-Jean- 
Raptlste. Les citoyens croient que 
l’eau a été polluée au contact «le 
cet égoùt, malgré «ju’elle ait gardé 
presque toute sa limpidité.

FauAAâlre
Un nommé Wilkinson a été arrêté 

hier après-midi par !«' détective 
rampeau et le sergent Proulx,sous 
l’accusation d’obtention «l’argent 
s«>us de faux prétextes.

Lundi Wilkinson était alléchez 
M. Wallace Dawson, pharmacien 
de la rue Saint-Laurent et avait «le- 
mandé le change d’une traite de 
$28.0*2 signée George Knowlton. Sur 
le refus «le M. Dawson, Wilkinson 
emprunta $10 et laissa sa traite 
comme garantie. Mais, malheureu­
sement. M. Dawson envoya la traite 
A la banque «le Montréal où il n’y 
avait aucun crédit au nom de 
Knowlton. De IA l’arrestation «le 
Wilkins«>n qui, ce matin, en cour de 
police a plaidé coupable «l'avoir 
confectit>nné lui-même U* billet.

L equilibristo canndtsu dans Mis
Les jours fr«>ids et pluvieux ont 

empêché la fmile jusqu*A présent «ie 
se romlre «lans le pare ti«' Plie 
Sainte-Hélène pour assister aux 
t«>urs «l’équilibre «le M. Achille 
Lhilion. Hier après-midi, «'et équi- 
libriste canadien a donné une r«'- 
présentnti«>n avec le plus grand 
s u'«*ès. Les pie«is post's sur une 
boule en bois «le •-> pouces «le dia­
mètre et p«'sant è‘2 livrt's, il mente 
au sommet «l’un mAt «le .‘>2 pie«ls «le 
hauteur « n suivant une planchette 
disp«>sé«' «'n spirale. K« ndii sur le 
s«»mnu*t M. Phili«>n, toujours sur sa 
boule, traverse un espace «le 50 
pieiis sur une imitation de câble en 
bois large seulement «le «iimtrc 
nonces, t'o tour «!«' foret' a fuit 
l'ad mirât h>n «les visitenrs de 
Rtw'kaway Beach au commence­
ment «le la saison. Ce spectacle 
attirera sans doute une foule con- 
sidéràble A Plie. Y«>ir l'annonce 
pour les heures des représenta- 
lion*

Police Fabien Gir«Jiix, J. i>unii 
D. Masson.

Jeux H. W Lareau. luge «les 
j«»ux «jt courses A pii 
drcault, O. Dér«>mu 
b >nneau.

< 'ours 
Delorm»

Danse O. Hogm , K«J. Iton-Hi-au.
< 'oinmiMHair«’H - ordonnateurs — P. 

Bédar«l, lui. Koumhchii.
Prési«lent, I. Bayard; t résorb-r, 

J. H. l^eschampH; secrétsire, If. W. 
Lareau.

H« « réta i r»1 général «les « ntré» m d«-s 
courses,j< ux,et«*. Jos. Ls. Carie.

(’ourse de gar«,,>ns, 12 ans <?t hu- 
dessotis, un «l«*mi tour 1er W. Bel- 
b tb ur; 2e, A. Paquette tous deux 
protestéH ».

H'»mrir» h «b* police **t pompiers, 
un t<*ur 1er, J. Coleman; 2e, J. 
Curri»-; S. Lamarche.

(.’ourse (1<ï chevaux nu galop («»u- 
vertc , *2 dans :f l« r, Tanlrun A Ml- 
nogue ; J»*, MtDo Charley à J. Mi- 
n«»guc; .'I©, Fanny A J. Arsenault.

haut, «!«• hauteur A pied 1er, N, 
iiomonm ie 5j) ; 2e, A. Miller; .'le. 
G. C. Platt.

Cours»* nu trot, chevaux de bou- 
chern sulky», 2 «lans 3- l«'r. Saint- 
V’incent ; 2e, K. Trottier ; 3<% J. 
Boudreau ; 4«*, J. Leroux.

(’ourse A pied avec barrière, 3 
pied «le hauteur, 1 tour—1er, J. Co­
mmun ; 2e, A. Miller; 3«*, Tring.

Course dans les sacs, 150 verge*— 
1er. McBr&tney ; 2e, Platt ; A. Ma­
thieu.

Course de chevaux de trait d<‘ 
bou« hors nu galop i Hat race, 4 
tours 1er, PuHHuault; 2e, Lamb; 
3e, Trott 1er.

Course déjeunes (Ulea, 10 ans, 150 
verges 1er, Carrie McNully; 2e, 
Gertie Bntb*rty.

Course «*n brouette vivante—1er, 
G. Platt et W. Kay ; 2e, Irwing et

<{ui a ei 
n’était 
r«*Mi«i ai 
ravunt.

u hier. 
Kolibtii • 

irupénélr;
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»rana. 
Grandi 
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mm
J HN MURPHY St IE.

Personne)
—M. Flavien Généreux, étudiant 

en droit, liln «i** M. K. A. (iénéreux, 
n’i-st embarqué hi« r à Montréal, A 
boni du ** hnrdini«in,” pour un 
voyage d’agréim ut en Europe.

.. s-
rrn«

d«*m**ur

COLLERETTES GAUFFREE5
TOUTES A MOITIE PRIX

Uollr rHU* «crcml* < .n *1 0. rv.;;r ?•_» iS 
Coht naim h. cordon pour fJ w

IV.ur • •** Tii .rehCs danai !«• marchandines
» . ijen. \ •u»-/ ci.ez

A Ht I

P.Dtaiit no/o
nommé Albert 

i, dont les pa-

l'lat t
Black ; »♦*, Miller et Whit#

(’ourse A barrière (chevaux) ou­
vert»*, 4 tours l**r, Littb* Charlie; 
2e, Birdcather; 3e, Eunice.

Course après le veau farouche— 
W. Ray isaisi dans une clôture!)

Course «'n sulky pour chevaux «le 
travail «le charretiers et d’écurie 
«le louage 1er, White Bird, de 
Hoofsetter; 2e, Jolly Girl, de A. 
Labelle; 3e, Little Jennie, 4e L’Al- 
lein and.

Le plus haut saut pour chevaux 
(ouvert) 1er, Little Blue A Mor- 
rice; 2e, Cheval A l>. Dagenais.

Course aux patates,ouverte—-1er, 
Miller ; 2e, Irving; 3o, Platt.

Course à pied, amateurs bouchers 
1 tour lt*r, Bulk; 2e, Caron; 3e, 

Presnault.
Course des hommes gras, pas 

moins de 200 Ibn » bouchers;—1er, O. 
Hogue; 2e David Larin; 3e, Joseph 
Levac.

Course aux nu fs p«>ur fillee moins 
«le 13 ans 1er, N«*llie Gill; 2c, José, 
phim* Cloutier ; 3e Azibla Cloutier.

Course en buggy pour chevaux 
do travail «lo boucliers (6 tmirs)— 
1er, A. Trottier; 2e, Leoavalier; 3e, 
Bour«iu«); 4e, J«>s. Ethier.

Lancer un poids do 66 Ibs—1er, 
J. Currie ; 2e, Loye.

Lo revers de la main
C’est par erreur que le nt^m de 

Louisa Casavant a paru hier connut' 
ayant été condamné A $H A la cour 
«i*' police. L’amende n’a été que «ie 
20 cents. Elle était accusée d’assaut 
par Valida Landry, A qui la défen­
deresse ferma la bouche du rever» 
«U* sa main, parce qu’elle avait dit 
une parole de trop.

De IA la poursuite pour assaut et 
l'amende «U* 20 cents.

Ot: avait donc cto 1 ox-malro T
Dernièrement, on s'inquiétait 

beaucoup de l’absence d'un maire 
des environs do Montréal quoique 
eette absence ne se s«>it pas prolon- 
gé«' plus «le trois jours ; A voir 
î’anxiété de ces personnes il est 
permis «le supposer que leur maire 
t'st un personnage très important, 
probablement plus important que 

x-maire qui «'St nuj«uird hui con­
seiller, car lui-même a été huit 
ours absent «le sa localité et per- 
ionne ne s’est inquiété <l*' cette Ab­

sence. On a bien raison «le «lire que 
n voit une paille dans l’ivil de 

son v«»isin et que l’on ne voit pas 
une poutre «lans le sien.”

—I Commit nt’çué.)

ProgrOo do n«»tro système d éclairage
M. Badger, l’électricien en chef«le 

PiuVel de ville, «lans une entrevue 
avec un reporter «le La Presse, «li­
sait ce matin: N«»us a vona commen­
cé il y a «leux ans A éclairer la ville 
avec la lumière électrique avec l’é- 
«luivalant «le mh) lumières A ar«\ 
Aujourd'hui mois avons STAlampes. 
Nous avons pos«' ces lumières «lans 
plusieurs en droits de la ville où 
l’on se servait «le pétrole pour l’é­
clairage, et même où il n y avait 
pas de lumière «lu Unit, notamment 
dans U's quai tiers Sainte - Marie, 
Saint-Jean-Baptiste et Saint - Ga 
briel. Nous nous servons «te plus 
«le 750 lampes A g.»*, distribués dans 
différents quartiers, particulière­
ment dans tes rue où le feuillage 
tt'üffn «t«*s arbres nVst pas fav«>ra- 
ble A l’éclairage électrique.

M. Badger «lit qu'il ne voit pas la 
n«Vcssité «le poser «le nouvelle» la­
in-.ères A Montréal cette année. 
Depuis qu'on a inauguré !«' s « sterne 
tl\ clairace électrique pour la ville,
U c«>:»stai«' qu'il y a eu rel at ivoirien i 
L>t*u wwu uiaiuics fouaces.

Un j et it garçon 
Bernier, âgé «ie 7 an 
rents deim’urent rue Saint - Paul, 
s’est noyé hier s«)ir vers sept heures 
et d 'inie près «lu quai de lu ligne 
Dominion.il était monté sur la pas­
serelle du vapeur14 Oregon,” lors­
qu» tout if coup il perdit l’équilibre 
et tomba dans le fleuve. 11 dispa­
rut sous 1 eau avant «ju’on ait eu le 
temps d’arriver Ason secours. Son 
corps n’a pas été retrouvé, il vient 
du iM-imté «ie Gaspé.

La foto du travail Parcours de la 
proccualon

A une rétini«»n «les membres du 
comité «l'organisation de la fête «lu 
travail, on a fixé le parcours de la 
procession comme suit :

Départ du Champ <3«* Mars, pour 
aller aux terrains do l’Exposition 
en passant par la rue Craig, le 
Hijuuro Victoria, la rue Saint-Jac- 
ques, la place d’Armes, les rues 
Notre-Dame, Lacroix, Craig, Visi­
tation, Sainte-Catherine, Amherst, 
Ontario et Saint-Laurent.

Echappé de 1 asllo
Le constable Larocque a été in- 

j formé hier après-midi qu’un indi- 
: vidu paraissant atteint de folie er- 
J rail dans un champ situé entre les 
j rues Ontario et Sherbrooke près «le 
; la rue Mance. 11 se rendit à l’endroit 
! indiqué et trouva l’individu en 

«juestion <iu»il emmena A la station 
de police N«> 5, ou il a passé la nuit. 
On a appris ce matin que ce mal­
heureux était un nommé James 
Morris, âgé de .r>4 ans, qui s’était 
échappé «)<• l’asile ces jours der­
niers. il a été réintégré à l’asile pro- 
visoiro sur le terrain du l’exposi­
tion.

Cour du Recorder
Seize prisonniers ont comparu ce 

matin devant lu Recorder pour des 
«>fteusus diverses. Voici les princi- 
pak's sentences:

Joseph Morceau, insulte A la po­
lice, $1 ou huit jours.

Elle Moineau, trouvé Ivre sur la 
rut» Saint-Jacques et refus de payer 
son charretier, $3 ou dix jours.

Margaret Flanagan, 45 ans, a été 
trouvée flânant hier soir sur la rue 
Saint-Charl«*8 Borromée sans pou­
voir rendre un comte satisfaisant de 
sa conduite, et a été condamnée ce 
matin A trois mois de prison et $10 
ou trois autres mois.

Cour do pohoe
Le constable Smith a opéré hier 

l’arrestation d’un nommé Thomas 
Leathead, sous l’accusation d’avoir 
volé une montre appartenant A M. 
J. Murray, le 20 courant.

Ce matin, le prisonnier a plaidé 
coupable.

—Veter Walsh, teneur de livres, 
accusé «l’avoir essayé de xdder les 
poches tics bouchers hier, an ter­
rain «le l’exposition, a plaidé non 
coupable ce matin en cour de po­
lice.

John Clarke, Agé de 14 ans. ar­
rêté sous soupçon «l’avoir mis le feu 
A la maison ut' s«'s parents, rue 
Bourgeois, durant l’absence de ces 
derniers, a comparu ce matin en 
ciuir de police et a plaidé non cou­
pable.

Le constable GaiUardet a arrê­
té hier un jeune homme d«' 17 ans, 
nommé Laçasse, qui cueillait les 
pommes d'autrui au parc Mont- 
Roval.

Ue matin l'accusé a été condamné, 
en cour de police, à $ô d’amende ou 
2 mois de prison.

Incendie do 1 hôtel dos MUlo-Isles
Watertown, N. Y., 21-  ̂Le grand 

hôtel «lu l’arc «les Mille-Isles, sur le 
8aint-Laurent, a été la proie «l«»s 
flammes A deux heures ce matin. 
Los maisons de plaisance du voisi­
nage «'nt aussi été réduites en ©en­
tires. Aucun dt's t«>uristes n’a péri, 
dit-on, mais tous les bagages sont 
perdus. Pertes: $50,000.

«i> j

•t !

A An.w n
« de nuil.

* tapr«ir 
itioit, Ku-

n «ro« U . 1«» 23. à

prie»
h «Mo

iu F. L

ni
Vlix h- u
enfant t>

v 13 .«Mit

Fv 
T «nnu
«*x in

Le
p«*re. l'.u«ci 
' !.. hr- a M 
do Sie ('«j* 
«.'•■!'■ •:* N

hkao- A « 'unéK* 
Alklorinc P&vrtjau, .

nile. le 11) courant, 
i I f»K«* de 27 ans et

nvoi partira
Kavrt-Hi

>»)•. le 22. (-
onde, et
X*

«]*» 1 pn>eur' 
io 175 nu» «.oursr

■«•• rt-nar»* a 4 
iu ü .i riuieti< re • >

-on
>: &

l.< * i» ir- nt'» **f
ter san*. .tuire ii

1«-) «nii* sont priés d’y 
i « i talion.

Service anniversaire
Vendredi. i«* 22 courant, s 6.30 hm a.m.. 

a 1 Notre-Dame d<* Don secouru,
chnnUi 1« er« icc anniversaire de feu Joseph 
Bn«*r. . ex-hotelier.

Parente « t uiuiü »onî prié* d’y assister. 2

X .Y VIS* X
Un lot de collets de $2,00 la doz. 

Nouvelle forme, que 
nous vendons A

LA. I>OI ^AINK

< i I I >1 < >> I>

in «T-LAUI1ENX

CHEMISE A ORDRE.

X $1.50 X

JOHN MURPHY A. CIE
IlIPOItTATEURA

1781.1733 Rue NOTRE-DAMc
Coin de la rue St-Pierre

At COMPTAIT ET A tH SEUL PRIX

Nouvelles Annonces

Arrivées trop tard pour être claesi- 
tiéee.

\VKVDItB— Unutix k lôpiceries. )*onn»« 
. locoh'*. S'a«lremuer par «ettru “i' 1».

. . » i', — t
EN DR K l oui ua r ■ if.’ de laftiev • • 

ie- vaches. Istniio clientele, s ad e <-cr 
I.’4 rue >tc ( »in->.M»:i<ie. 21 «-t 28

VUX I)A.MK> Le i r'feeseur B. Vi»n «-t 
de r« tour del'er.^ei <mvr«> une rlaMoe 

|M>or eriHeiüner la coup* •: - eu e-, mu N«» 
rue Sto-Catherine, M «î.kii e Lemoy au-si 

j fera «les robes mut cominandc M:r le Mtyle de 
l’arin. <^u la i liera des patrons et taii.^ra «?t 

nates robs». :.■< 3
4 ! ' ’

j ^ Vnable i>our h* g - et le «letail. Loyer tre» 
, •a-*. ;»«>^,« *.-.ion .ri.inediaU). f-&di ee^t f au No 
j 2973 rue Nom «a •__________MS 2

LO» KU Kuu Jacques Cartier et Panet. 
ons loK«unents de ;roi» et quatr»- ap(»ur- 

Sô a par mois, S'adresser 32t> rue

Premier jour - Mercredi
1. Bourse de f 100
2. Hour»ode9125 -
3. Bourse de |2j0

Second jour
4. Bourse de 9150 •
«L Bourse de fl»* 4'heva ix rioinri«o
6. Bourse tjt* ll'W • Course plato

Ouverte a tons 2 dans 3 au f-vlup
Troisième Jour Samedi

7. Bourse d- 1125 - Classe de 140
8. Bourse de 92U* Tr^r’»ur et Amblsur

Fr**e for ail
9. Bourse de $1 jo . . Cours*» à bom<?r«

2 Milles

CO' ditiovs
r •trlemc’iti» <le , «mencan .Iock*»T Club 

■ rôtit r-ou .■* .u valop. Lea re- 
sh* '• * National Tr ttinK Association
g. uvcrneioot le» «*oun-es au tr«»t.

Ij'f li.-.aux seront ehgihlee du 1er jriltet. 
L'ii'»n >raire d entree ent de 1«) pour cent.

< nq>ur ' »-nr 'l«-v ra a* ■ empanner . haoue 
«*ntrc«- <*t U uilance (•ayable U veille atai 
«•«•urfM s.

«^jutr • •‘«tree*, troi-* trottanla 
I n nulle a repeter trois dans cinq.sous bar-

A
tement 
Lonauchetière. 253— 1

STE-ANNE ADE
iz

BEAUPRE
POUR LES DAMES ET DEMOISELLES

Sous la direction du Rév. Mr. Auclair, 
Pire. Curé, enlise St Jean-Baptiste. 

Départ
SAMEDI. LE 30 AOUT

A 3 HU8 P M.
Prix du ptuworfe. $2.10 enfants 21.10.
Billets en vente chec P. N. Breton. 1684 rue 

Bte Catherine, Desaulni» rs I r res. 16*26 rue 
Notre-Dame, et au Preshytere St Jean 
Baptiste. 959—9

<1 BANPK (,' H A N( ’ K A vendre, mdau- 
X rant taboconiste. sali-- a dln'*r. 5 chaai-

l»r« s m < oucher , le fou: lu. n garni : vai -• lie 
pour 35 couverts. > adre«r.era « '. A.. bu- 
ci au i'.u La Pi.n 30JuU l m

N DKMANDK une cuisinière et une 
w nourri-c i>our prendre soin des enfants. 

Adro*«ser au No -Il rue fct Denis. 'IX< 1

<\N DEMANDE dos cigaiiers pour faire 
f dos cigares a la main, «les ■•rollers' et uea 
" nunobmakers," a la manu fart ure de c.^ares 

Keliance. 61 rue McGill, « he/. Tassé, W ood ôc 
Cie._________________________________ 253—6

<YN DEMAND!
r quelques mois d'ex(>erienee. S adr* --er

>* « -.ur**** au • -r.t seront divisées en 50 25, 
lô et lu p.«*. l^e?* > oui ne* m u *{mop seront divi­
sée.- en *15. 2$ et 10 (tour cent.

Le k'atrnaiit dons chaque course n aura droit 
qu a un -cul arifcr.L.

I.-(in>it de cbanjrer l'ordre du protfrauime 
I eat reserve.

Les entrée® ^er» nt closes Vendredi le 22 
A' ml. i hex J B HL BEAU. 1902 rue Ste-Ca-

j therine. Montreal
J. A. RENAUD et J. B. BUREAU 

14 Août —ino Secretaires.

CIE DE NAVIGATION R. &. O.

Grande Attraction
---------- A-----------

L’ILE SAINTE HELENE
commençant le u août

L’kTOSÜANT EQUILIUKISTE FRANÇAIS

ACHILLE PHILION
Dans ses tours de barflie^se sur ia Tour en 
ï-pirale. Globe Peiformance.

Une exposition inconnue. au-des*us de tou- 
•cripCioos. Eb*o*9 i prix én 

présente au public pour la premiere foi*« eu 
« auatia. A

L’ILE SAINTE HELENE
A partir du 17 jusqu'au 31 août, tous les jours 
comme suit :

Jours 'i* -ernaino. tl.OO hrs a.m., 2 et 4 p.m. 
Dimanchea. l .«t hr*. 3.uu. 4.:iu et rt.i»» hrs p.m.

Le service re(tuli«‘r A cents donne «fruit 
d’admission aux représentation* : e» on h uns 
Tou* les arrarg-m*-nt* pour p*t et.' au 
public d assister a ces repr»-*entatior-.

L** cor( s de musique I Harmcmi • .» »*t.î reie 
nu pour .a • irconatance et jouera Din- e 
le 17. Mainedi le 23 et le 9) dan.-? l’apre.- üi 
Montreal. 14 août :**!. 24 ».

COLLEGE
2297 rue Notre Dame

N DEMANDE un irl i
253—2

^ ) No 31 ■ rue «'entre. Pointa

O

SOCIETE DES ARTISANS

'adresser au 
St-Charles.

_________________________________ 253-3
N DEMANDE une servante generale 
pour une famille de deux ] ersonne*. h'a 

dresser 378 rue l.agaucheliere. coin de la rue 
St Denis.___________________ î5»-^6_

N DEMANDE nne nervontc général©, au
t_U rbain.________ 253—j no

h«

COMVIERCÎAL

i:

( I N.. 234 i u 

N
ten

adresser au No 233
<vN DEMANDE un jeune homme pour 

F tenir les livre* ; bonnes re ou,manda
tion*.
neau.

chemin Pnpi- 
253 -1

<x N' DEMANDE une b< nne -or'ante gêné 
J raie.

iVV I S une bonne4) itroi* per*om e-) au No 18 rue .’“'te EU

I. a**embléo générale régulière *• ml an 
nueile des membres de notre Société aura 
lieu

Jeudi, le 4 Septembre prochain.
dan* le but voulu par l art. 25eme de notre 
Constitution.

FRS HURTUBISE.
253-1 Sec Très.

M
S adresser au No 96 rue CodTeux.

253—3
servante, 

e Eli
_____________________________ 259-9

N DEMANDE un .jeune homme pour 
avoir soin d’un cheval et être utile au 

magasin. S’adresser au No ‘iv.» rue St Paul
____________________________  253—1_
N DEMANDE une servante générale au

N DEMANDE 
t

zaheth

4)

i: v ikv
(lie do Montreal»

Cours commercial complet. Français et An­
glais.

La rentrée est o tu 2 *epto:n>'r •
O. HUCHON. Ptr. C. C.

248- 16 • Supérieur.

Academie Commerciale de St-Barthélémy

Ia -entrée de* élevés de cette academie est 
fixée au 1er septembre. Elégamment < ons- 
truite dans un site charmant. i A- :»d.*mie de 
St Barthélémy, offre aux jeune* gen* ton? »•« 
<iUi peut leur rendre agréa1 >1 le-e <>ur d une 
maison d épuration. Coiulitious : Kn - igné- 
ment et pension, par an. t:"1. Ut. av&ge, 
raccommodage, par an. 915.

F. P. C ROIS ETI ERE.
251-11 C. 9. V.. Directeur.

<)

I >KRDUE—Mercredi soir, le vingt rot ant. 
£ sur la me St i *ent- entre le» rues Ci aig 
et Ontario, une petite moutre avec ure petite 
chain© en argent pour darn“-. .appartenant A 
Madame A M. Arciiambault. So 57 rue St 
Denis.____________________ _______ 253 2
I >
I 21. une juineut blanche, ny.int le crin 

d7' la queue usee. Tonte* Informations 
» ront reçues avec reronnaiMiance «le la part 
du propriétaire. J. Fayette, 325 rue st ( on* 
i an L_______________________________ 259-1

1TNE DEMOISELLE rtgée de 3<i an*, d.'*ire 
une situation comme gcmvemanle dan* 

français 
Adresse* “Z. 

253—5

une famille : eue enseign 
et 1 anglais. Bonne* referer 
R." St-Jean, P.Q. _____

ITN4 4M v »N( N OULANOER demon 
de de l'emploi. S'adresser par lettre L. 

J. C. ' bureau de La Phxssk. 253-2

MAGA-IN PE L’OUVRIER

V\ant fait 1 
N l.nrlveo.
»% .«ntag«’n*< » 
nu'me ctvir»'! 
p ri- d. » ru 
ouvriers U 

l'nmm* *■ 
r.n scu: i T v 

En v« n « » «1 P »i 
me* t e r * - 
pr* ri * J >ur > i t 
h** p. ». V' ati»a^
m «ic '.»n -i* •*. et
«I--• ouvriers
metli, le 23 août 
ne i* clî»'ortp n «
vricr. •• n.
ru i. la Mon .«g: 
ta re, «ut 

N. K 
et H. \. •
Lirivet. :

KK«'l \ FKTrRK
i ui*i:iondu ma.'*«in de fou 

d« * ' oridition* extrêmement 
r.tirucrai •* «ire* nu 

r .« Ni^tr > '.«inc. .«éme 
• « M v a-’-ne. ou i .-'Tre aux 

;es sans pai et.s. 
n ie h* ~ u*tier égalé pour tou», 
era demandé

r argon! comptav.t * .*■
.* • . n de rr. » ■ • t t*

u. -urs ,n mai"* • * Job» 
\ dans toutes le* ligne* d«> 
«•e sem surtout au p • t 
-an le réouverture sa 
«'urant. Veac* * «re- a 

•n > Magasin de 1 Ou- 
Dame. ir.e p rte de !a 

\ C P. Chair n. pr«'prif- 
J l'errauit A Ci»-, 
«-.«gnon E. A Leblanc 
«noien* ovnirrl* de M. 
«rtle de rétablissement.

953—3

MAINTENANT EN EXPOSITION
Hue Notre-Dame, entre le Palais de Justice 

et la rus St Gabriel.
Ce phénom«sne est ne le 17 août 1368. dans 

le eornt•* de Ker*haw. Candine du Sud. a cté 
exp »»*' dans toutes les grandg* villes et n a 
pa.* *"-« outré son égale. Cet étrange carriee 
de la nature est accompagU'- de scs parents ; 
il est proprement vêtu et *a so-iéte ert re 
ch< rt'hé.- par b'* «lame* ef l«-s messieurs de la 
la premiere sor.eté . le cierge même 'risite et 
encourage oet UMtvty s ms pareil «le la Divi- 
nit-. et < est un tmii d«- charité en même 
temps qu'une i><'caf..v>n intére»a«nto d'etudi r 
cet étrange phénomène de la nature. Noua 
avons un chien tr «ois à trois pst
un loup apprivoise de» Montagnes Rocheuses. 
« aliform-. un opotumm de Montgomery. .-Lia., 
cinq petit renards. au*i»i un chat à *»i\ 
deux corps, deux queue*. >t une tête, 
un merveilleux c’ieval a troi* rsxtte*. 
«'• n i Humial vi ieux de la Caitfournie. ap- 
pcl DiaMe Indieu " et autres noms, qui 
s. ront sx .'liqués à l exp-'aion.

Pies de .•‘•CU ;*ir**M ne» ont déjà visitée*
- • t«‘ « ftn v .n uhv savoir, rt Haiifax.
N. K.. St J. .i . N K . «*• Moncton Admission 
10c. Portes ouvertes de 11 a.m.. A 10 hr* p.m.

251-6

MEUBLES A SACRIFICE
D ici au premier septembre, non* offrirons 
de» avan'ages extraordinaires aux achet* ur*. 
adn d e< ouler la plu* grande partie du pré’ 
sent stock et fa.r« .date aux nouveaux 
patron* d automne IToflter d«‘ «vtte au- 
Drtinc . elle ne *erépétera pas cette année.

950.m* bien plaiêi i» aujourd'hui vous vau­
dront autant que 9h*).U0 dans trois mois.

Ven ex donc voir.

RENAUD. KING & PATTERSON

SEMINAIRE DE STE-THERESE

La rentrée des éléves aura lieu le
3 SEPTEMBRE PROCHAIN

____________________________________ 252-12

UNIVERSITE LAVAL
Ecolo Polytechnique «le Montréal

LE LUNDI ier SEPTEMBRE 
Aura lieu 1 exaineu des candidats au coura 
préparatoire.

L>; MERCREDI 3 SEPTEMBRE 
•e fera la réouverture de» cour* ue 1 Ecole 
polytechnique de Montreal.

Pour to«i es informations s'adresser .tu Prin- 
O. pal. à l'école, avenue du l’iaic iu. No l'JWl 
rue ^te-Cathvrine.

U. E. ARCHAMBAl LT.
15 août—jno____________________________ Prin cipaL

Bureau des Commissaires d'Ecoles 
Catholiques de la Cité de 

Montréal
La reouverture des classes d e 1 AC A DF M TE 

COMMERCIALE DU PLATEAU e: « lie 
de toute» les autres écoles relevant do ce 
bureau, se fera le

LUNDI, 1er SEPTEMBRE
'our i 

cipal ou
Pour p!u» ample* information* voir le Prin- 

le Di

Meuble*, literie*, voiture* d'en 
fanu, etc., etc

253-2_________ 6S2 rue Craig.
ARGENT A PRETER

Sur HYPOTHEQUE. Par *0*TA*T de 9300 «t PLUS

H.
xx^n.

r

Fumez 1© cigare Sohmer à 10c

Un c gare à I
le Pappoose

.irome délicat. 
Prix 5c.

PAWNEE BILL
LE MAJOR G. W. LILLIE
Le Compagnon de Buffalo Bill

Repiv$e"*a‘'on H storique du Grand-Ouest
Village ludion Cxmp de Cowboys 

et de Xi kioaUm

IOO EXEOtTTA.^îXS(

MONTREAL DRIVING PARK
Aprè*-«n li e* *oir. A 3 heures et 8 heure*, 

pendant SIX JOURS a partir de
>I.V«l>f*lU AOUT

De* train» la asoront la Oan' Bonarenture 
peur le Par. A 3.30 et a 7 .X»

Vhrix alter et retour 10 <^*. Illumination à 
la Lumu rv Kh-ctrique et feux d'artinc**.

IYix d '< bil e s «’fonde Tribune. 25c ; Tri­
bune reaerree. JOo.

« n pert «• ourer de* siéees r^»erve* ©t 
queique* chni«M de tmlcon au Windsor et au 
sft Lawrence Hall 252-J»o

Propriété» 8 vendre. S adres»er \ Joaeph 
Germain, .«gent d immeubic*. on P. G Morin. 
N P- No 1144 rue Notro Lhu—i ino

^"Dcrd- V"''" • m SUPEflIEURLDistrict de Montreal.
* De •* Provirtcede Quebec

IK RR
CYRILLE A OKRV US. pétitionnaire, et 

AM KDE K BAYARD, i-ommerçant des 
cite et district de Montréal, absent

11 e*t ordonné an dit absent et à *ee créan­
cier* de comi'arattre devant un de* juge* de 
la dite Cour Supérieure, au greffe de* failli- 
t*'». au Pa.ai* de J u sT i ce, en ia cité de Mont­
real. le deuxième jour de «eptemhre nrochain. 
a dix heure» de l'avant-midi, pour donner 
leur ariesur la v m.nation d'un curateur aux 
biens du dit absent.

TL COLLARD.
Depute-TYotonntoire.

M ontréoL » AoOt 1800. 21 C *t 3D aoôt

v x i^ i>i : i v 11 i i i i.

In Rc
WM. GARIEPY.

Failli.
Ig** béti**e* en pierre en voie de eon*true- 

tton étant U subdivision No il du lot ffVdn 
quartier ^t Lx>ui» et le» No* 99 « t 101 de l ave- 
nu lavai *eront vendue* au bureau du 
«h :if en la cité de Montréal, 8 AM EDI. le 23 
AOUT 18HU. A DIX heurt* de i avair midi.

J. FKIOON.
Curateur.

156 rue .^t J a. que*
Maatréai. 90 août 1890. 252-3

i recteur de chaque école.
248—j no

Coin de la rue Notre-Dame et 
de la Place d'Armes

Ouvrira *e* cours de la 27eme 
année

LUNDI. LE 25 AOUT
Le cour* commercial com­

prend la Tenue de* Livre» dan* 
toutes ses forme*, avec instruc­
tion dan* tou* le» départemo» t* 
pratique* d'affaire* de bur» ku. 
Arithmétique* commerciale, 
calcul mental, calligraphie. 
corre*pondanee. anglai». fran­
çais et principe* generaux de* 
loi* rom merci aléa Le cour* de 
sténographié et de « aligraphie 
mécanique pour ouvrage de 
bureau et rapportage comprend 

oour» •uccinrt. pratique e:
Icomplet de grammaire prati­
que. de composition. corre«ron- 
•iance et forme* de documents 
d’affaire* Le* candidat» aux 

examen» du service civil reçoivent une atten­
tion particulière.

Le déiartement de» demoiselle* est am^na 
gé magr r'qurment et de premiere c1a»«e et 
o*t pia--e sou* *a direction d une institutrice 
d'expérience.

Pour tou* renseignement*. * adresser an 
college .s Place d Arm- ». ou demande* la rlr- 
culair© contenant dt*crip::On complète des 
coura. dé* condition», et* > adresser à 

DAVIS A BUIS.
16 aoât—ixn Burine** College. Montréal.

H OENUNBE w PME EU
QUATRE CHIENS BLANCS

pesant de 30 è «0 iirre* chacun. De^ r » e n»
d un blanc pur et de lionne rsce. G» : -i « 
un bon prix. > adro-*-- an

Montreal Driv ng Pa'k


